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Le document suivant est le Journal des marches et opérations du 1er bataillon de 
Tirailleurs sénégalais d'A.O.F envoyé au Cameroun en 1914. 

 

Par rapport à d’autre Journaux, on découvre dans celui-ci un certain nombre 
d’observations personnelles du Chef de bataillon Méchet, commandant de cette unité. 

En ce qui concerne la vie des hommes, signalons quelques observations concernant 
les porteurs, qui accompagnent le corps expéditionnaire. Plusieurs centaines d’entre 
eux sont réunis en octobre 1915, pour accompagner une colonne devant marcher sur 
Eséka et éventuellement sur Yaoundé. Alors que le commandement réorganise les 
équipes, stupeur et incompréhension : les porteurs Dahoméens pensaient que leur 
contrat était fini et qu’ils allaient être rapatriés (3 octobre 1915). Le surlendemain, le 
médecin de la colonne signale que les porteurs dahoméens de la colonne se font 
porter malades en masse. Il n’en sera plus question. Il aurait été intéressant de 
connaître quels accords avaient été passés lors du recrutement, et quelles promesses 
avaient été faites au cours des jours. 

Un mot enfin sur la participation aux combats : le bataillon ne participe pas à la 
phase finale contre les Allemands. Au fur et à mesure des avancées, il fallait laisser 
des troupes pour sécuriser les zones conquises et protéger les convois. En 
conséquence, le 1er Bataillon reste en garnison à Eséka après la 2ème conquête de 
cette ville en novembre 1915. Il participe à la protection de convois pour ravitailler 
les troupes en marche. Son chef, le Commandant Méchet, promu Lieutenant-colonel, 
prendra quant à lui le commandement du régiment de marche. 

�    
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Journal des marches et opérations 
du Bataillon N° 1  

formant corps de la colonne expéditionnaire du Kame run 
du 7 septembre 1914 au 20 mai 1915 

�  
 

Composition de l’effectif du Bataillon N° 1 
formant corps de la colonne expéditionnaire  

du Kamerun au départ de Dakar le 7 septembre 1814. 
 

Etat-major {
Méchet Chef de Bataillon, commandant 
Marque Médecin major de 1ère classe 
Valtier Capitaine Artillerie, adjoint 
Larbalétrier Lieutenant Ct la Son mitrailleuses 
Pasquet S/Lieutenant officier de détail 

 

 

{ 
Morel Capitaine Ct  

{ 
Branche Capitaine Ct 

1ère Cie Moulins Lieutenant de R 3ème Cie St-Père Lieutenant de R 
 Theil S/Lieutenant de R  Wetzel S/Lieutenant  
 

 

{ 
Goguely Capne de R Ct  

{ 
Baudat Lieutenant Ct 

2ème Cie de Martel Lieutenant 4ème Cie Martin S/Lt de R 
 Berthonnaud S/Lieutenant  James S/Lt de R 
 Mamadou Bâ Lt Indigène     
 

2° Chiffre de l’effectif en sous-officiers et hommes de troupes : 888 
 se décomposant comme suit 

 Section hors rang 70 
 1ère Cie 199 
 2ème Cie 209 
 3ème Cie 194 
 4ème Cie 216 
  888 

3° Nombre de chevaux :  23 
 

Mise en route  

7 7bre 1914 

fin 3/5/15 

Le Bataillon N° 1 a quitté Dakar le 7 septembre à 11 heures. Point de 
concentration sur lequel le corps se dirige : baie de Duala. 

Le Bataillon N° 1 voyage par voie de mer. Transport réquisitionné "Amiral 
Fourichon". 

Arrivée au point de concentration 25 septembre. 
Le Bataillon fait partie de la colonne expéditionnaire anglo-française du 

Kamerun. 
 

Historique  

 Du 7 au 25 septembre, traversée sans incident. 
Escales : du 12 au 12 7bre Freetown Sierra Leone 
 17 au 20 Lagos  Nigeria 
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 22 au 24 Île des perroquets,      " 
  Rivière du Vieux Calabar 

25 septembre Arrivée au point de concentration, Baie de Duala. 

27 septembre Duala se rend sans condition. 

29 " Le Bataillon débarque de l’Amiral Fourichon pour être transporté à Duala sur le 
Général Dodds. 

30 septembre Débarquement du Général Dodds. Occupation par le Bataillon du 
cantonnement Nord de Duala réservé aux troupes françaises. 

Avant-postes – chaque Cie du Bon est chargée de la surveillance d’un secteur 
aux avant-postes. 

Le 2 octobre La 3ème Cie (Lieut. Branche) fait à 6 km environ de Duala, à plein effectif, une 
reconnaissance. Direction : Bonabela, N’Dbombé N de Bonabela. 

Mission : Renseignements sur forces ennemies et situation. 
Départ : 6 heures. Retour 19 heures 30. 
Résultat : Ennemi (500 hommes au maximum) auquel population très hostile 

abandonnerait région et se retirerait vers N’Dokama (N-E de Duala). 

Le 4 octobre La 1ère et 2ème Cie du Bataillon sont embarquées sous le commandement du 
chef de Bataillon. Direction le Pittiberg (rive gauche de la rivière Dibamba), point 
occupé par l’ennemi. Mission : s’efforcer de déboucher sur la voie ferrée à quelques 
kilomètres à l’Est de Japoma. 

Le 5 octobre Débarquement 1ère Cie en tête.  
7H. Quelques coups de feu. L’ennemi abandonne position. 
À 9 heures le chef de Bataillon part en reconnaissance avec la 1ère section de la 

2ème Cie (Lt de Martel). Il est un outre accompagné d’un officier d’E-M anglais 
comme interprète le Lieutenant Hosford. 

But : recherche d’un sentier à travers sentiers et marécages aboutissant à la 
voie ferrée de Japoma à Edéa et à environ 7 km à l’Est de Japoma. 

Résultat : à 14 heures retour de la reconnaissance. Aucun sentier praticable en 
saison des pluies, marécages partout, infranchissables pour une troupe et des 
porteurs. 

Le 6 octobre Une reconnaissance de 1 peloton de la 1ère Cie (Capitaine Morel) est envoyée à 
la recherche d’un sentier praticable permettant de gagner du Pitti-Berg. La voie 
ferrée. Départ 6 heures, retour 11 heures. Pas plus que celle du chef de Bataillon la 
veille, bien que poussée dans une direction plus Est, cette reconnaissance n’obtint 
aucun résultat. Pas de sentier existant ni à frayer. 

Reconnaissance du Capitaine Ct la 2ème Cie (Goguely) avec 50 tirailleurs 
(Lieutenant anglais accompagne reconnaissance). 

But : rechercher en amont du Pitti-Berg sur la Dibamba un sentier aboutissant à 
la voie ferrée à l’Est de Japoma. Départ sur le Papoise à 11H45. 

À 14 heures 30. À peine le débarquement commence-t-il, au point de la 
Dibamba paraissant convenable, arrive du Capitaine Ct du Vigilant (bateau anglais) 
le renseignement que le Bataillon N° 2 s’est emparé de la rive gauche de la 
Dibamba au pont de Japoma et demande le concours des 2 Cies du 1er Bataillon du 
Pitti-Berg. 

La reconnaissance Goguely se rend directement à Japoma par le Vigilant. 
À 14 heures, le Sous-Lieutenant Berthonnaud de la Cie Goguely avec une 

section avait quitté le Pitti-Berg pour avoir des renseignements sur l’ennemi qui, à 
l’arrivée des 2 Compagnies la veille, avait fui vers le sud. Retour de cette 
reconnaissance à 18 heures. Cette reconnaissance a poussé à travers des marais 
jusqu’à la rivière Njongjang. 

Résultat : l’ennemi s’est enfui la veille dans la direction de Njonga. 
Dès que la demande des 2 compagnies parvient au chef de Bataillon à Pitti-
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Berg, par le Lieutenant anglais vers 15 heures, le 1er départ de ce point pour 
Japoma (Chef de Bataillon et troupes sous la main – 150 hommes) a eu lieu à 
17 heures par le Rémus.  

Le 2ème départ (Capitaine Morel et 80 tirailleurs, 100 porteurs, munitions 
(54 caisses) et bagages a eu lieu à 23H20. 

Restent au Pitti-Berg, jusqu’à nouvel ordre, S/Lieutenant Berthonnaud, 
2 sections (80 hommes) et 10 caisses de munitions. 

Japoma. Arrivée à Japoma (rive gauche de la Dibamba) du détachement 
(50 tirailleurs) de la Cie Goguely. 

Le Capitaine Goguely se rend, dès son arrivée, près du Commandant du 
2ème Bataillon (rive droite) appelé par cet officier supérieur, prendre des ordres. 

Sur la rive gauche le Lieutenant indigène Mamadou Ba, avec 50 tirailleurs, a 
pour mission immédiate, en vue de la protection d’une rupture de voie à pratiquer à 
2 km 500 environ en avant d’un wagon blindé abandonné par l’ennemi, de faire une 
reconnaissance. 

À 300 mètres du point de départ, le Lieutenant Mamadou Ba, les sergents 
Européens Capdegelle et Bighetti reçoivent des coups de feu mal ajustés des 
avant-postes ennemis. La marche en avant d e la reconnaissance se poursuit et est 
poussée jusqu’à 600 mètres environ de la ligne ennemie où une fusillade très vive 
l’arrête. Elle progresse néanmoins. C’est alors qu’elle eut 3 tirailleurs blessés par 
un feu de mitrailleuses. 

 Watti Diop N° Mle 10902 (à la cuisse et aux parties) 
 Samba So 7433 (à la tête) 
 Kourousmani 8826  (   "   contusions) 
Du côté ennemi, des hommes hors de combat ont été emportés, notamment 

2 Européens (aux dires du Lt Mamadou Ba lui-même). 
La reconnaissance est rentrée, but atteint (destruction de voie effectuée par 

section du Génie), remportant blessés, armes et munitions. 
Brillante conduite. Citations demandées. 
Dans la nuit du 6 au 7 aucune tentative nouvelle ennemie. 

Le 7 octobre Vers 5 heures le Capitaine Goguely envoie reconnaissance pour 
renseignements sur position ennemie : sergent indigène Moussa Taraoré et 
10 tirailleurs. 

Après avoir dépassé le tournant de la voie ferrée, et arrivée à 200 mètres d’un 
point élevé où, dominant la voie ferrée des 2 côtés, l’ennemi s’était retranché, la 
reconnaissance, mission remplie allait rentrer : un feu vif ennemi fut alors ouvert sur 
ce petit groupe qui venait d’être aperçu (feu de salves et de mitrailleuses).  
Un tirailleur fut tué, 6 blessés. 

Alassane M’Bing 2ème classe Mle 5165 tué 
Ibrahim Cissé caporal 1636 3 blessures 
Mamadou Niang  1523 1 blessure (déjà blessé en Mauritanie) 
Mohamed Coulibaly 17593 1 blessure 
Mamadou N’Diaye 1990 1 blessure 
Mamadou Dieng  5110 1 blessure et 1 éraflure 
Sobi Konaté  8765 1 blessure 

À l’ouverture du feu par l’ennemi, un renfort de 15 hommes avait été envoyé par 
le Capitaine Goguely. 

Résultats. Renseignements sur l’ennemi. Celui-ci est retranché à droite et à 
gauche de la voie ferrée à un tournant de la voie à 400 mètres des avant-postes, 
deux mitrailleuses. 

Conduite admirable au feu de tous. Parfait état d’esprit des blessés après le 
combat. 

Arrivée à Japoma du S-Lieutenant Berthonnaud, des 2 sections laissées à Pitti 
Berg et des 10 caisses munitions. 

Arrivée à Japoma venant de Duala de la 3ème Cie du Bataillon N° 1 (Compagnie 
Branche) et de la section de mitrailleuses (Lt Larbalétrier). 
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Les 8 et 9 octobre Aucun incident, les 3 compagnies permutent entre elles d’après les ordres 
reçus, pour assurer à tour de rôle le service aux avant-postes. 

Aménagement au cours de ces deux journées du wagon abandonné par 
l’ennemi ; amélioration de son blindage et de sa protection, utilisation pour ce faire 
des tôles de pont de Japoma détérioré en deux points par l’ennemi avant sa fuite. 

Le 10 octobre Le Lieutenant Mamadou Ba est envoyé en reconnaissance sur le Vigilant avec 
une section. 

But de la reconnaissance : recherche d’un sentier permettant d’aller de la 
Dibamba à la voie ferrée au-delà de la position ennemie. 

Retour à 17 heures. Aucun résultat, partout marécages. 
Petite reconnaissance du Lieutenant Commandant la 3ème Cie (Branche) avec 

l’adjudant Lacaze et 4 tirailleurs, exploration du terrain au Nord de la voie ; partout 
forêt marécageuse et impraticable. 

Dans l’après-midi, le Lt Larbalétrier reçoit l’ordre avec le wagon blindé sur lequel 
se trouvent en batterie ses 2 mitrailleuses de reconnaître la voie jusqu’à 600 mètres 
de notre pointe d’avant-poste. 

Résultat : après 2 bandes tirées sur des doubles sentinelles aperçues (tir avec 
fauchage), le Lieutenant Ct ayant vu distinctement 2 ennemis tomber, retour aux 
avant-postes français ; position normale du wagon lequel a fonctionné parfaitement, 
marche en avant, recul, arrêt. Aucun autre incident. 

Le 11 octobre Même manœuvre du wagon blindé. Quelques cartouches tirées sans résultat 
appréciable. 

Le 12 octobre Remplacement à Japoma des 3 Cies du Bataillon N° 1 par 2 compagnies du 
Bataillon N° 2. 

Retour à Duala par voie de terre des 3 Cies et de la section de mitrailleuses du 
Bataillon N° 1. Installation en cantonnement à Duala. 

Le 20 octobre Le Bataillon N° 1 quitte Duala (voie de mer). Point de direction : la rivière Njong.  

Le 21 octobre Passage de la barre de la rivière Njong. Transbordement des Cies du Bon sur 
des chalands la rivière est remontée jusqu’à Dehane. 

Le 22 octobre Débarquement successif des Cies à Dehane. À 7 h, la 2ème Cie débarque la 1ère 
sous la protection du feu d’un canon de 65 m/m du Vigilant, petit remorqueur avec 
blindage de circonstance. 

Les quelques ennemis abrités dans des tranchées sur la berge ont 
précipitamment abandonné leurs positions et se sont enfuis. 

Aucun résultat obtenu par les petites reconnaissances envoyées latéralement 
et en avant. 

Installation en bivouac (halte gardée) à 1800 mètres environ en avant du point 
de débarquement dans la direction d’Edéa. 

Le 23 octobre Départ du Bataillon à midi sur Edéa, 37 kilomètres. 
Avant-garde, 1ère et 2ème Cies, section de mitrailleuses. 
Gros, 3ème et 4ème Cies et reste de la colonne. 
À 15H45, la pointe d’avant-garde est attaquée par un petit poste ennemi barrant 

la route. Fusillade d’une durée de 10 minutes. Pas de résultat la marche est reprise. 
À 16H45, l’ennemi attaque de face et sur les côtés. Le SsLt Theil qui commande 

la section de tête fait vigoureusement face à l’ennemi dont le feu est très vif. Les 
tirailleurs ennemis (E et Indigènes) sont postés à l’affût dans les arbres à proximité 
de la route et sont d’autant plus à craindre qu’ils sont parfaitement dissimulés en ce 
point d’attaque de la forêt très dense choisi par l’ennemi. Celui-ci dispose en outre 
d’un canon-revolver. 

Après quelques séries de feux de salve (5 ou 6 tirailleurs) dirigés à différentes 
hauteurs des fourrés d’arbres supposés occupés, après entrée en action de la 
section de mitrailleuse appelée, mise en batterie et chargée d’un rôle identique, la 
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marche en avant est reprise par bonds. 
À 17H15, la pointe et la section tête d’avant-garde débouchent dans une vaste 

plantation de bananes (au km 28 d’Edéa) où elles sont accueillies par un feu très 
nourri. Les 2ème et 3ème sections sont appelées pour appuyer la 1ère qui donne 
l’assaut. 

Vers 18H, l’ennemi s’enfuit direction d’Edéa abandonnant sur le terrain plusieurs 
cadavres d’Européens et d’indigènes et 5 fusils. La colonne bivouaque dans la 
plantation.  

Les pertes de cette journée sont consignées dans le tableau A ci-dessous. 
Les 1ère et 2ème Cies forment les avant-postes. 

 

Modèle A Colonne expéditionnaire du Cameroun - Bataillon N° 1 

Etat nominatif des officiers, sous-officiers et soldats tués, blessés, … au combat du 23 octobre 1914 

Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus Chevaux 
tués ou 
perdus 

observations 

888 Nassica Diawara caporal 1     1ère Cie 
16965 Moussa Coulibaly Adjudant  1    " 
1373 Moro Diallo caporal  1    " 
1006 Bou Sidibé caporal 1     " 
2550 Ibra Diakaté caporal  1    " 

16607 Harifo Dao 2ème cl.  1    " 
6351 Sossou 2ème cl.  1    " 
3559 Sidiky Coulibaly 2ème cl.  1    " 
4287 Oumar N’Diaye 2ème cl.  1    " 

15152 Mory Diarra 2ème cl.  1    " 
5907 Niankoro Samaké 2ème cl.  1    " 

12919 Droux Capl  1    mitrailleuses 
TOTAUX 2 10     

 

Le 24 octobre Départ du Bon 6H. Avant-garde, 3ème Cies, section de mitrailleuses et 4ème Cie. 
Gros, 1ère et 2ème Cies et reste de la colonne. 

Dès le début de la marche, l’avant-garde se heurte à des travaux de défense 
ennemis (abatis) obstruant la route dans la forêt. 

Vers 10H30, la patrouille d’éclaireurs de la 3ème section est accueillie par 
quelques coups de feu. Km 20. Le combat n’est pas engagé. Halte gardée. 

À 14H, la marche en avant reprend. Une vive fusillade ennemie commence 
presque aussitôt. Le combat dure sans interruption pour ainsi dire jusqu’à 
17 heures. C’est à peine si en procédant comme la veille : bonds en avant, feux 
latéraux de 5 ou 6 tirailleurs, mise en batterie des mitrailleuses, voire même d’un 
canon de 80 de montagne, envoyé du gros, c’est à peine si le Bataillon peut 
progresser de 2 kilomètres. 

Bien qu’au cours de ce combat deux sections seulement de la Compagnie tête 
d’avant-garde aient été réellement engagée, il y eut des blessés dans les deux 
compagnies d’avant-garde. 

 

Modèle A Colonne expéditionnaire du Cameroun - Bataillon N° 1 

Etat nominatif des officiers, sous-officiers et soldats tués, blessés, … au combat du 24 octobre 1914 

Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus Chevaux 
tués ou 
perdus 

observations 

1481 Meya 1ère cl.  1    S.H.T 
2864 Mamadou Taraoré 1ère cl.  1    2ème Cie 
6026 Malal Cira 2ème cl.  1    3ème Cie 
9085 Baba Magatte 2ème cl.  1    " 

 Baudat Lieutenant  1    4ème Cie 
 James S/Lieutenant  1    " 

3613 Richard Adjudant  1    " 
3393 Mamadou Kondé 1ère cl.  1    " 

TOTAUX  8     
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Le 25 octobre À l’avant-garde, 4ème et 2ème Cies. 
La colonne progresse du km 18 au km 7. La route est continuellement obstruée 

par des abatis très difficilement franchissables, surtout si les tranchées organisées 
par l’ennemi avaient été occupées. 

Les Allemands les ont abandonnées. 
Le Km 7 est atteint sans coup férir. 
À 17H, l’ordre de bivouaquer est donné. 
Des renseignements très variables sont fournis sur la situation ennemie. Les 

Allemands d’après certains indigènes doivent tenter une attaque de nuit, d’après les 
autres se seraient enfuis, auraient abandonné Edéa. 

Des dispositions minutieuses d’avant-postes et de défenses sont prises pour la 
nuit qui s’écoule dans le calme le plus absolu. 

Le 26 octobre Départ à 6H30. 
À l’avant-garde, 1ère et 4ème Cies. 
Entrée vers 10 h à Edéa sans coup férir. La ville est complètement évacuée par 

les Allemands. 
Le Pavillon français est hissé à 10 h, avec les honneurs rendus par une section, 

sur le Gouvernement. 
Installation en cantonnements. 
Placement des avant-postes. 
Organisation de la défense. 

Le 27 octobre Reconnaissance du S/Lieutenant Theil sur la voie ferrée (direction Japoma). 
Recherches de renseignements sur le Bataillon N° 2 en marche de Duala sur Edéa. 

Résultats : pas d’incident, pas de renseignements. 
Départ dur Dehane (Capitaine Goguely) 2 pelotons ; escorte d’un convoi allant 

chercher des vivres demeurés à Dehane. Pas d’incident. 
 à la rencontre du Bon Mathieu dont on n’a plus de nouvelles. Il revient sans 

renseignements. 

Le 28 octobre Retour à Edéa des deux pelotons d’escorte du convoi de Déhane à la rencontre 
desquels avaient été envoyée une compagnie de 140 hommes commandés par le 
Lieutenant Macé de la Cie européenne. 

Le 29 octobre Départ pour Déhane d’une escorte. Un nouveau et dernier convoi de vivres, 
resté à Déhane à amener à Edéa (S/Lieutenant Theil, S/Lieutenant Berthonnaud, 
60 hommes). 

Le 30 octobre La 3ème section de la 3ème Compagnie (sergent Cluchague) part d’Edéa pour 
aller occuper les postes de Kopongo et Log Bajek (kilomètre 62 et 57 de la voie 
ferrée de Duala à Edéa). 

Le 31 octobre Retour de l’escorte du dernier convoi de vivres parti à Dehane le 29. Pas 
d’incident. 

Le 1er novembre Le Lieutenant Deslaurens, avec 80 tirailleurs du Bon, commande une 
reconnaissance qui a pour but la surveillance de la voie ferrée (direction de Jaunde) 
à 14 kilomètres environ d’Edéa. 

Simultanément une autre reconnaissance, dirigée par le Capitaine de la 
Cie européenne et comprenant 120 tirailleurs du Bon, est envoyée explorer la route 
de Jaunde à 12 kilomètres. 

Le 3 novembre Reconnaissance du Capitaine Morel Ct la 1ère Cie et 40 tirailleurs (direction 
Mapam où se trouvent des bagages ennemis). 

Le 4 novembre Retour du détachement Morel sans incident. Quelques bagages et outils 
rapportés. 

Le 5 novembre Départ d’une reconnaissance commandée par le Capitaine Goguely Ct la 
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2ème Cie. Aller vers Kopongo se renseigner sur un ennemi signalé vers ce point, le 
repousser, protéger en outre la marche d’un convoi attendu de Japoma. 

Le 6 novembre Retour sans incident de la reconnaissance du Capitaine Goguely. 
Relève de la section occupant les postes de Kopongo et de Logbajek (3ème Cie). 

Le 7 novembre Rentrée à Edéa de la section de la 3ème Cie relevée la veille Pas d’incident. 

Le 9 novembre Départ d’une reconnaissance commandée par le chef de Bataillon, 3 pelotons, 
1 détachement du Génie, 1 section Artillerie. But : aller opérer à 38 kilomètres 
d’Edéa un bombardement sur une localité (So-Dibanga) de la rive Est de la rivière 
Kélé où se trouverait un rassemblement ennemi. 

Bivouac à Etouka. 

Le 10 novembre Arrivée à 10H15 sur la voie ferrée à 2 km500 de la Kélé. Quelques coups de fusil 
d’une patrouille ennemie qui est repoussés. La pointe d’avant-garde va jusqu’à la 
Kélé. 

De 14H à 17H, reconnaissance d’artillerie du secteur à battre, reconnaissance 
sur laquelle une mitrailleuse ouvre le feu sans résultat. 

À 14 heures, une reconnaissance d’une section (40 hommes) commandée par 
le Lieutenant Mamadou Bâ part pour aller reconnaître un chemin prolongeant au 
Nord celui par lequel la colonne est arrivée le matin et conduisant à la Kélé, 2 km au 
Nord du pont du chemin de fer. Cette reconnaissance rentre à 16 heures sans 
incident. Le chemin suivi par elle conduit en face d’un village situé sur la rive 
gauche de la Kélé et caché par la végétation.  

À 14 heures également l’Adjudant Frayret de la Cie Morel part avec 20 hommes 
pour escorter sur la voie ferrée (direction d’Edéa) le Sergent Major du Génie qui va 
rechercher et réparer les ruptures du fil téléphonique. 

À environ 2 Km500 du camp cette petite troupe se heurte à une reconnaissance 
allemande rentrant par la voie à So-Dibanga. 

Les Allemands ouvrent un feu assez vif et désordonné puis se dispersent dans 
la brousse en criant. Ils ont deux hommes par terre, personne des nôtres n’a été 
touché. 

La réparation du fil terminée, le petit détachement Frayret rentre au camp sans 
être inquiété. 

Le 11 novembre Bombardement du village So-Dibanga dans la matinée de 7 à 8H avec comme 
soutien un peloton de la Cie Morel. 

Retour au bivouac d’Etouka dans l’après-midi. 

Le 12 novembre Retour à Edéa. 

Le 15 novembre Une reconnaissance commandée par le Capitaine Gérard Ct la batterie 
d’artillerie quitte Edéa. 

80 tirailleurs de la 1ère Cie sous les ordres de l’adjudant Liaud  
80  " 2ème Cie   " du S/Lt Berthonnaud 
40  " 3ème Cie   " du Lt Branche 
40  " 4ème Cie   " du S/Lt Martin 
une mitrailleuse et son personnel 

But : reconnaissance sur Boka et bombardement du village Kellé, sur la rivière 
Kellé. 

Un convoi sous les ordres du Lieutenant Saint-Père avec ½ section se rend à 
Japoma. 

Le 16 novembre Une reconnaissance commandée par le Lieutenant Deslaurens (40 tirailleurs) 
quitte Edéa pour aller sur la route de Dehane à 16 km, un détachement ennemi 
ayant été signalé vers ce point. Installation d’une embuscade à Biseng 
(10 tirailleurs de la 2ème Cie). Retour de ladite reconnaissance. Pas de résultat. 

Le même jour le sergent Vallin et 20 tirailleurs de la 4ème Cie sont envoyés à 
M’Bengé où un passage d’Allemands a été également signalé. Installation d’une 
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embuscade. 
1 sergent européen (Paoli) et 20 tirailleurs sont envoyés sur la route de Jaunde 

à environ 16 km ; un caporal et 10 tirailleurs sont laissés en embuscade, le sergent 
rentre vers 7H du soir avec les 10 autres tirailleurs. 

Le 17 novembre Retour de la reconnaissance Vallin moins 10 tirailleurs laissés en embuscade à 
M’Bengé. 

Le sergent Paoli de la 1ère Cie est envoyé avec 20 tirailleurs à 18 Km environ 
route de Jaundé. But, laisser une embuscade de 10 tirailleurs, organiser cette 
embuscade, etc. 

Retour du sergent Paoli et de 10 tirailleurs. 
Un combat a lieu route de Mapam près de Dingombi (reconnaissance du 

Capitaine Gérard parti d’Edéa le 15). 3 tirailleurs tués, un blessé. 
 

Modèle A Colonne expéditionnaire du Cameroun - Bataillon N° 1 

Etat nominatif des officiers, sous-officiers et soldats tués, blessés, au combat du 17/11/14 (Rce Gérard) 

Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus Chevaux 
tués ou 
perdus 

observations 

1ère Cie Guesse Ba 2ème cl. 1      
2ème Cie Medoma Sar 2ème cl. 1      
2ème Cie La N’Diaye 1ère cl.. 1      
2ème Cie Bandiougou Diougouba 2ème cl.  1     

TOTAUX 3 1     
 

Le 18 novembre Départ d’une reconnaissance (sergent indigène Ali Diallo et 20 indigènes 
4ème Cie) se rend à Makan (15 Km S-E d’Edéa), passage de tirailleurs ennemis 
signalé. 

Le 19 novembre Retour de la reconnaissance Ali Diallo partie le 18. 
Départ d’une escorte à un convoi de vivres pour la reconnaissance Gérard. 

Le 20 novembre Arrivée du convoi venant de Japoma. Retour de l’escorte St-Père. 
Arrivée d’un sergent européen et de 100 tirailleurs venant du Dahomey. 

Le 21 novembre Retour de la reconnaissance Gérard et du convoi. 
Départ du sergent Vallin et de 40 Indigènes de la 4ème Cie se rendant à Kopongo 

et Lobatjeck (relève de ces postes fournis antérieurement par la 3ème Cie). 

Le 22 novembre La section de la 3ème Cie venant des postes de Kopongo et Lobatjeck rentre à 
Edéa. 

La 4ème Cie fait relever l’embuscade de la voie ferrée. 
Départ d’une escorte de convoi (½ section 2ème Cie) pour Japoma. 

Le 24 novembre Départ de la reconnaissance du Capitaine Salvetat Ct la Cie européenne. 
La section mitrailleuse  Lt Larbalétrier 
Une section 1ère Cie  S/Lt Theil 
Une section 2ème Cie  Adjt Querruel 
Un peloton 3ème Cie  S/Lt Wetzel 
Une section 4ème Cie  Adjt Thomazeau 

But : attaque d’un parti ennemi signalé à 25 à 26 Km d’Edéa vers la Maison du 
Suisse. 

Vers 8H, quelques coups de feu ennemis aux avant-postes d’Edéa : routes de 
Jaundé et de Dehane. Sont envoyés pour repousser l’ennemi ; 

Vers 8H30, une section de la 2ème Cie (S/Lt Berthonnaud) jusqu’à 7 ou 8 Km 
route de Mapam. Etablissement d’un poste à Okot. 

Vers 10 heures, le Lt Deslaurens et 50 tirailleurs de la 4ème Cie à 
l’embuscade de la voie ferrée à M’Bengé où un tirailleur a été grièvement blessé à 
la jambe. 

Vers 12H30, une patrouille de la 1ère Cie à ½ heure de marche au sud de la 
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Mission. Stationnement de cette patrouille pendant une heure au point atteint. 
Vers une heure le Lieutenant Saint-Père et une demi-section de la 3ème Cie 

route de Jaundé avec pour mission la réunion à 3 km d’Edéa des 2 embuscades de 
M’Bengé et de Song-Dong (route de Jaundé). En ce nouvel emplacement organisé 
par le Lieutenant St-Père quelques coups de feu ennemis vers 22 heures. L’ennemi 
ayant attaqué violemment est repoussé par l’embuscade dont un tirailleur est 
blessé légèrement à la main. 

Il a été constaté les jours suivants que l’ennemi avait subi des pertes sérieuses 
(traces de sang). 

Rentrée à Edéa de tous les détachements envoyés au cours de cette journée. 
 

Modèle A Colonne expéditionnaire du Cameroun - Bataillon N° 1 

Etat nominatif des officiers, sous-officiers et soldats tués, blessés, au combat du 24/11/14 

Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus Chevaux 
tués ou 
perdus 

observations 

 Banfo Keita 2ème cl.  1    1ère Cie 
 Bakary Touré 1ère cl..  1    4ème Cie 

TOTAUX       
 

Le 25 novembre Néant. 

Le 26 novembre Départ à 4H30 de l’Adjudant Lacaze de la 3ème Cie avec une section (escorte 
d’un convoi de vivres supplémentaires envoyés à la reconnaissance Salvetat partie 
le 24. 

Ce détachement est attaqué un peu au sud de Biseng (1 sergent indigène et 
1 tirailleur tués, 1 autre tirailleur blessé). L’adjudant Lacaze fait demander du 
renfort. Le Capitaine Morel Commandant la 1ère Compagnie est envoyé à 12H30 
avec 50 tirailleurs pour dégager le détachement Lacaze. 

Vers 15H30, après quelques coups de feu échangés, le détachement Morel et le 
convoi reprennent la marche vers le détachement Salvetat (Maison du Suisse).  

Vers 6 heures du matin, attaque par surprise sur ses emplacements de nuit au 
lieu dit la Ferme du Suisse (26 kilomètres sud d’Edéa, route de Dehane) de la 
reconnaissance Salvetat. Organisation de la défense. 

Vers 8 heures, ralentissement du feu ennemi qui ne s’éteint que vers 15H30 à 
laquelle l’ennemi se retire. 

Les pertes sensibles du détachement Salvetat sont consignées dans le tableau 
modèle A ci-contre. 

Le Capitaine Salvetat ayant été tué, le Lieutenant Massé de la compagnie 
européenne, officier auquel revient le commandement, décide le retour de la 
reconnaissance à Edéa par une marche de nuit. Départ vers 18H30, décision à 
laquelle le Capitaine Morel rencontré vers 22H30 donne son approbation. 

Le 27 novembre Retour à Edéa vers 6 heures de la colonne Salvetat. 
À 7 heures, rentre la demi section du sergent Pichot, laquelle avait été envoyée 

au-delà des avant-postes en reconnaissance la veille. 
Le sergent Pichot s’étant perdu en forêt, le commandement de cette demi 

section fut pris par le sergent I Yero Ouri, et ce sous-officier réussit à tirer ses 
hommes de situations très dangereuses et à les ramener à Edéa n’ayant perdu que 
3 tirailleurs. 

 

Modèle A Colonne expéditionnaire du Cameroun - Bataillon N° 1 

Etat nominatif des officiers, sous-officiers et soldats tués, blessés, le 26 novembre au combat de la ferme Suisse 
 (Rce Salvetat) 

Noms Grade Tués Blessé
s 

Prisonniers disparus Chevaux 
tués ou 
perdus 

observations 

2573 Pati So 1ère cl.. 1     Section mitrailleuses 
8017 Massamba Gueye 2ème cl. 1     " 
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 Lt Larbalétrier Lt  1    " 
 Le Cam sergent  1    " 
 Dobigean caporal  1    décédé le 30    " 

8435 Dembe Diarra 1ère cl..  1    " 
7823 Fadouma Ouattara 2ème cl.  1    " 
9199 Samba Famdoma 2ème cl.  1    " 
7349 Mandir Diop 2ème cl. 1     1ère Cie 

30 Mamadou Touré "  1    " 
113 Polongo "  1    " 
23 Ban Kolé "  1    " 

8230 Kalman Soumina "  1    " 
8828 Brahima Koumary 2ème cl.  1    2ème Cie 
8826 Kouromani 1ère cl..  1    " 

 SsLt Wetzel SsLt 1     3me Cie 
750 Daba Kourouma sergent 1     " 
3005 Moussa Bakayoko " 1     " 
9178 Koriba Taraoré 2ème cl. 1     " 

 Ibrahim Lam " 1     " 
2549 Saër N’Diaye caporal 1     " 
2564 Meissa Sow 2ème cl. 1     " 
2553 Atman Seye " 1     " 
9126 Debané Tama " 1     " 
7315 Adjouma Bâ " 1     " 
7514 Bilali Ouattara " 1     " 
9042 Samaoulé Doumbia  1     " 

11329 Moussa Taraoré  1     " 
9189 Fodé Kamara  1     " 
9175 Moussa Taraoré  1     " 
5158 M’Bargane Lo  1     " 
9191 Suleyman Sako  1     " 
2172 Mamadi Sangaré  1     " 
6674 Martin  1     " 

12416 Ali  1     " 
9174 Mamadou Koné  1     " 
2807 N’Gaye Sago caporal  1    " 
3435 Mamady Kondé 2ème cl.  1    " 
8410 Binhoé Taraoré "  1    " 
8808 Karfa Samba "  1    " 
8467 Makan Touré 2ème cl. 1     4ème Cie 
9704 Moussa Koné "  1    " 

TOTAUX 28 14     
 

Le 29 novembre Installation d’un poste de 1 caporal, 10 tirailleurs (3ème Cie) sur la rive droite de 
la Sanaga, défense de l’accès du pont. 

Le 30 novembre Retour du sergent Pichot (3ème Cie), ce sous-officier à l’affaire de la Maison du 
Suisse s’était égaré en forêt. 

Le Lieutenant Moulin et 40 tirailleurs (4ème Cie) sont envoyés à Kopongo (voie 
ferrée) renforcement du poste. 

L’embuscade de la route de Jaunde est renforcée, elle se composera 1 sergt I, 
2 Capx, 20 tirailleurs. 

1er décembre L’adjudant Liaud et 40 tirailleurs de la 1ère Cie partent pour Japoma (escorte à 
un convoi). 

5 décembre Relève des postes de Kopongo, Lobatjeck (4ème Cie). 

6 décembre Rentrée du Lt Moulin (1ère Cie) et de l’escorte à un convoi partie le 1er (Adjt 
Liaud). 

8 décembre Départ d’une reconnaissance (Lt Baudat, 4ème Cie) 
S/Lt Theil 50 tirailleurs 1ère Cie 
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S/Lt James 50 tirailleurs 2ème Cie 
Lt Baudat 50 tirailleurs 4ème Cie 

But : Reconnaissance de la voie ferrée vers le Km 102 et de sentiers venant de 
N’djok-Sobé (vers M’Bendé et Makondo). 

La reconnaissance doit pendant la journée du 9 se placer en embuscade : 
1 vers M’Bengue (S/Lt James), l’autre vers Makondo (Lt Baudat).  

9 décembre Renforcement du poste de Kopongo par 1 caporal I et 9 tirailleurs de la 3ème Cie) 
Le même jour le sergent Bartissol et 30 tirailleurs de la 3ème Cie sont envoyés à 

Japoma (escorte d’un convoi). 

10 décembre Rentrée de la reconnaissance Baudat. Pas d’incident ; une demi section est 
laissée en embuscade. 

11 décembre Retour de la demi section laissée en embuscade par le Lt Baudat. 
Départ pour Lobatjek d’un sergent I et 30 tirailleurs (3ème Cie) pour faire partie 

d’une reconnaissance commandée par l’Adjt Chef Casulte de la Cie du Bon N° 2 
(Cie Modeste, Japoma). 

Le sergent Yenveux (4ème Cie) escorté par 12 h. est envoyé à Kopongo relever 
le sergent Vallin (4ème Cie) malade. 

12 décembre Retour du St Vallin et des 12 hommes d’escorte. Relève du poste de la route de 
Jaundé. 

14 décembre Arrivée d’un convoi venant de Japoma. Retour du sergent Bartissol et de 
l’escorte de 30 tirailleurs partie le 9. 

Un détachement de 15 tirailleurs (4ème Cie) est envoyé escorter un convoi de 
vivres pour les postes de Mapongo, Lobatjeck. 

15 décembre Retour du détachement parti le 14. 

16 décembre Retour du sergent I Famairé Dembelé de la 3ème Cie et du détachement parti 
le 11. (Reconnaissance de l’Adjt Chef Casulte). Une rencontre avec l’ennemi a eu 
lieu le 14 Xbre près d’un village à 2 journées de marche au N-E de Lobatjeck : 
1 tirailleur tué, 3 blessés (3ème Cie). 

 

Modèle A Colonne expéditionnaire du Cameroun - Bataillon N° 1 

Etat nominatif des officiers, sous-officiers et soldats tués, blessés le 14 Xbre (Reconce Adjt chef Casulte) 

Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus Chevaux 
tués ou 
perdus 

observations 

7911 Moussa Bedame Sy 2ème cl.  1     
12110 Bouba Taraolé Capl  1     
5149 Makaly Dieng 2ème cl..  1     

TOTAUX  3     
 

17 décembre Un détachement ennemi étant signalé au S-E du 2ème passage à niveau 
(direction Edéa-So Dibanga) le Lt Deslaurens est envoyé en reconnaissance avec 
mission à son retour de renforcer de 10 h le poste de la route de Jaunde qui devra 
laisser un petit poste en observation au débouché de la voie ferrée à 300 mètres 
d’un sentier y aboutissant. La reconnaissance Deslaurens rentre à midi. Rien à 
signaler. Le poste de la route de Jaunde fait feu sur quelques tirailleurs ennemis 
aperçus, un guide armé d’une sagaie aurait été tué, le détachement ennemi s’est 
enfui.  

Envoi de 2 patrouilles de nuit entre les routes de Jaunde et de Mapam (1 st I, 
10 h, 4ème Cie), (1 st Ind, 12 h, 2ème Cie). 

18 décembre Retour des patrouilles envoyées la veille au soir. Pas d’incident.  

19 décembre Arrivée par le premier train venant de Duala (le pont de Japoma ayant été 
réparé) du tirailleur de la 3ème Cie considéré comme tué au combat du 14 Xbre au 
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N-E de Lobatjeck.  
À 6H30, départ d’une patrouille d’un sergent et de 10 tirailleurs de la 4ème Cie 

envoyée à l’Est de l’embuscade de la route de Jaunde où des tirailleurs ennemis 
ont été signalés. 

Retour de cette patrouille à 12H30. Rien à signaler. 
À 14H, départ d’une patrouille de 15 hommes (4ème Cie) pour N’Tumba. À 18H15, 

retour de cette patrouille. Rien à signaler. 

20 décembre Vers 12H30, quelques coups de feu sont tirés sur le poste de la route de 
Jaunde, lequel riposte. À 13H, une section sous les ordres du Lt Deslaurens 
pendant qu’un détachement de la 2ème Cie reçoit la mission de relier le poste de la 
route de Dehane à la section Deslaurens. L’ennemi se retire. Il aurait eu un 
Européen blessé aux dires des indigènes. Le Lt Deslaurens à son retour à Edéa 
vers 18 heures laisse un renfort de 10 h au poste de la route de Jaunde. 
Renforcement par 10 h de la 2ème Cie du poste de la route de Dehane (pour la nuit).  

21 décembre 
et 22 décembre 

Quelques coups de feu aux avant-postes d’Edéa, route de Dehane vers 
17 heures. Reprennent à 19 h et pendant la nuit à 1 h du matin. Les tranchées 
toute la nuit ont été occupées. Deux fortes patrouilles envoyées le 22 au matin en 
avant de la Mission (secteur ouest) rentrent sans avoir rien vu. Un tirailleur de la 
2ème Cie, poste de la route de Dehane a été blessé aux 2 cuisses. L’ennemi a laissé 
en se retirant 1 fusil sur le terrain et des traces de sang sont relevées après qu’il 
s’est retiré.  

 

Modèle A Colonne expéditionnaire du Cameroun - Bataillon N° 1 

Etat nominatif des officiers, sous-officiers et soldats tués, blessés le 22 Xbre  

Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus Chevaux 
tués ou 
perdus 

observations 

 Moussa Sissoko 2ème cl.  1     
 

Le 22 décembre À 4 H, départ du Lt Baudat Ct la 4ème Cie avec 30 tirailleurs pour placer une 
embuscade en avant du poste de la route de Jaunde  

À 7H, retour du Lt Baudat. À 18 h, retour de l’embuscade placée par lui. Rien à 
signaler. Renforcement des postes avancés pour la nuit (10 h de la 4ème, 10 h de la 
2ème). 

Le 23 décembre À 4H, départ de 2 patrouilles embuscades, l’une de 1 St I et 25 h, à N’Tumba et 
retour par Battombé (4ème Cie), l’autre de 1 St I et 15 h, route de Mapam, 1ère Cie. 

Relève par la 3ème Cie des postes de Kopongo et Lobatjeck, postes fournis 
jusqu’alors par la 4ème Cie. 

Renforcement pour la nuit des postes avancés (10 h à chaque poste). 

24 décembre À 4H, de 2 patrouilles embuscades, l’une 1 Adjt I, 20 tirailleurs (4ème Cie), l’autre 
1 St I, 12 tirailleurs (2ème Cie) entre la route de Jaunde et de Mapam. Retour à 
18 heures. Rien à signaler.  

Le sergent Yeuveux et 40 tirailleurs rentrent à 13H30 de Kopongo et Lobatjeck, 
relevés par la 3ème Cie. Renforcement des postes avancés. 

25 décembre À 4H, départ de 2 patrouilles. L’une de 1 St Ind et 25 tirailleurs (4ème Cie), l’autre 
de 1 St Ind, 15 tirailleurs (2ème Cie). (Entre la route de Jaunde et Mapam). 

Rentrent à 18 heures. Rien à signaler. 
À 14H, départ du Lt Baudat, de l’Adjt Thomazeau et de 10 tirailleurs pour 

reconnaître un nouvel emplacement du poste avancé de la route de Jaunde. 
Retour du Lt Baudat le mêma jour. 
Renforcement des postes avancés. 

26 décembre 4H, départ d’une patrouille embuscade (4ème Cie) entre les routes de Jaunde et 
de Mapam). 
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Retour à 18 heures. Rien à signaler. 
À 6 heures, départ de l’Adjt Thomazeau et de 20 tirailleurs. Organisation 

défensive du nouvel emplacement reconnu du poste avancé de la route de Jaunde. 
Retour de cette corvée le soir à 18 heures. Le Capne Morel de la 1ère Cie est 

évacué sur Duala. 
Le Lt Deslaurens prend le commandement de la 1ère Cie. 
Le Lt St-Père de la 3ème Cie et le Capitaine Goguely de la 2ème Cie sont 

également évacués. 
Le Lt Moulin de la 1ère Cie passe à la 3ème. 
Renforcement par 10 hommes de chacun des postes avancés. 

Le 27 décembre À 4 heures, 1 St Indigène et 25 tirailleurs (4ème Cie) partent en patrouille 
embuscade (entre les routes de Jaunde et de Mapam). Retour à 18 heures. Rien à 
signaler. 

Continuation de l’organisation défensive du nouveau poste de la route de 
Jaunde (même corvée que la veille). 

Renforcement des postes avancés. 

Le 28 décembre À 4 heures, 1 St Indigène et 25 tirailleurs (4ème Cie) et 1 St Ind et 15 tirailleurs 
(2ème Cie) partent en patrouille embuscade entre la voie ferrée et la route de 
Dehane. 

Retour à 18 heures. Rien à signaler. 
Achèvement des travaux de défense du poste de la route de Jaunde par l’Adjt 

Thomazeau et sa corvée. 
Renforcement des postes avancés. 

Le 29 décembre À 4 heures, départ d’une reconnaissance commandée par le Lt Branche (Ct la 
3ème Cie) 

1 section de la  1ère Cie sergt Gamin 
1 " 2ème Cie Lt Mamadou Bâ 
1 " 4ème Cie sergents Yeuveux et Vallin 

Mission : reconnaître les environs de N’Seng-Dong où est signalé un détachement 
ennemi. 

À 17 h, départ d’une embuscade de 5 hommes (4ème Cie) au découché du 
sentier de N’Tumba. 

Renforcement des postes avancés. 

Le 30 décembre À 6H30, retour de l’embuscade de 5 hommes (4ème Cie) 
Retour de la reconnaissance Branche (pas de résultats). 
À 17 h, départ de l’embuscade du sentier de N’Tumba. 
Renforcement des postes avancés. 

Le 31 décembre 6H30, retour de l’embuscade de 5 hommes (4ème Cie) 
À 17H, départ de 1 Capl et 9 hommes.  
Renforcement pour la nuit des postes avancés. 

Le 1er janvier 4 heures. Départ de 1 St Ind et 20 tirailleurs (4ème Cie), patrouille embuscade sur 
le sentier de N’Tumba. 

Relève du poste de la route de Jaunde. 
Renforcement par 10 hommes pour la nuit des postes avancés. 

Le 2 janvier 4 heures. Départ de 1 Sergt Ind et 20 Trs, patrouille embuscade (sur voie ferrée). 
18 heures, retour de la patrouille. Renforts de 10 hommes laissés pour la nuit 

aux postes avancés. 

Le 3 janvier 4 heures. Départ de 1 Sergt Ind et 20 tirailleurs, 4ème Cie, patrouille embuscade. 
18 heures, retour de la patrouille moins un renfort de 10 hommes au poste 

avancé. 
Renforcement du poste avancé route de Dehane. 
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Le 4 janvier 6H15. Départ de la relève du poste de la route de Jaunde. Retour des tirailleurs 
relevés. 

7H, départ du St E Capdegelle avec 40 tirailleurs pour Kopongo. Détacht ennemi 
signalé au N-E de Kopongo et s/ la voie entre Kopongo et Edéa. 

14H, départ du S/Lt James avec 50 tirailleurs pour Kopongo, les renseignements 
ayant appris que le détachement signalé vers Kopongo était important. 

5 janvier Attaque par l’ennemi des avant-postes des routes de Jaunde et Dehane. 
Vers 5 heures 15, l’attaque commence par le secteur Ouest, se développe 

grâce à un brouillard épais et devient générale dans les secteurs Sud et Sud-O. 
L’ennemi parvient jusqu’à 100 mètres des tranchées.  

À 5H45, le secteur Est est attaqué bien que le poste de la route de Jaunde l’ait 
arrêté dans son mouvement sur Edéa et lui ait déjà infligé des pertes. 

Bien que la garnison ait été ce jour considérablement réduite par la défense de 
la voie ferrée de Duala, elle suffit grâce à la bonne organisation de la défense à 
infliger des pertes telles à l’ennemi que celui-ci vers 8 heures cessait le feu sur tout 
le front d’attaque et s’enfuyait précipitamment abandonnant sur le terrain même du 
combat quantité de cadavres, munitions et armes dont 1 mitrailleuse et le trépied 
d’une autre. Les pertes ennemies constatées à Edéa même furent : 22 cadavres 
d’Europ. dont 5 officiers, 88 cadavres de tirailleurs.  

Quelques autres cadavres d’Européens et de tirailleurs furent encore trouvés 
les jours suivants dans la brousse ainsi que furent constatées de multiples traces 
de sang et cela dans un rayon étendu. 

Nos pertes, 4 tués dont 1 Sergt E et 12 blessés, eu égard à celles de l’ennemi, 
furent très minimes. 

Le même jour à 4H45, l’ennemi attaqua le poste de Kopongo et après 2 heures 
environ de combat s’enfuit par 3 directions réussissant à emporter ses morts et ses 
blessés grâce à la brousse épaisse, laissant néanmoins sur le terrain un cadavre 
d’officier et celui d’un tirailleur. 

De notre côté, ns avons eu à ce combat 3 tués et 7 blessés dont 4 blessures 
insignifiantes. 

 

Modèle A Colonne expéditionnaire du Cameroun - Bataillon N° 1 
Etat nominatif des officiers, sous-officiers et soldats tués, blessés, le 5 janvier 1915 (Attaque Edéa et Kopongo) 

Noms Grade Tués Blessé
s 

Prisonniers disparus Chevaux 
tués ou 
perdus 

observations 

 Paoli sergent 1     1ère Cie 
2060 Safy Coulibaly " 1     " 
2833 Saniébé N’Diaye 1ère cl.. 1 1    " 

15362 Makan Konaté caporal 1 1    3me Cie 
15317 Kouado Diallo 1ère cl.. 1 1    " 
3795 Zan Taraoré 2ème cl. 1 1    " 
4990 Samba Keïta 1ère cl.. 1 1    4ème Cie 

         
8246 Razougou 2ème cl.  1    1ère Cie 

16559 Sory Taraoré "  1    " 
9216 Samba Cissé "  1    " 
7987 Mamady Keita "  1    " 

34 Touko "  1    " 
9112 Guibry N’Diaye "  1    " 
9286 Samba Gueye "  1    " 
3540 Ousman Bâ caporal  1    3me Cie 
6954 Saïdou N’Diaye 2ème cl.  1    " 
3650 Diamony Diabite "  1    " 
7964 Kemoko Sousoko 2ème cl.  1    " 
3352 Amady Famata caporal  1    4ème Cie 
7681 Moumadéou Lougué 2ème cl.  1    " 
8175 Kogadi "  1    " 
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1945 Samba Tougou "  1    " 
8891 Samba Fatoumina "  1    " 

86 Maga Taraoré "  1    " 
9168 Adama Sidibe "  1    3me Cie 
8410 Bihoé Taraoré   1    " 

TOTAUX 7 19     
 

6 janvier Envoi d’une patrouille de 1 St Ind et 25 tirailleurs pour explorer les abords du 
poste avancé de la route de Jaunde. Retour de cette patrouille. Quelques cadavres 
trouvés. Retour de Kopongo du St E Vincuguima et 14 tirailleurs. 

7 janvier Retour de Kopongo des détachements du s/s Lt James et du St Capdegelle 
moins 1 St I et 10 tirailleurs de la 4ème Cie laissés au poste de Kopongo.  

Reconstitution des postes avancés (Routes de Jaunde et Dehane). 

8 janvier Départ par le train du Lt Moulin de la 3ème Cie chargé d’aller compléter 
l’organisation défensive des postes de Kopongo et Logbatjeck. 

9 janvier Relève du poste de la route de Jaunde (4ème Cie). Le sergent Bacquier et 
25 tirailleurs 3ème Cie sont envoyés en reconnaissance 3 Km S-O d’Edéa : fouiller le 
terrain en vue de rechercher du matériel abandonné le 5 janvier par l’ennemi. 
Quelques objets d’équipement rapportés. 

10 janvier Départ d’une petite patrouille mixte sur la route de Dehane près du village 
Penda où quelques tirailleurs allemands auraient été signalés. Une autre patrouille 
mixte est envoyée sur N’Gwé. 

11 janvier Retour de la patrouille (route de Dehane). Pas d’incident. 

12 janvier Retour de Kopongo du Lt Moulin. Mission terminée. Retour de la patrouille mixte 
partie le 10 sur Ngwé, vers Battombé le chef de patrouille a vu une tombe et une 
fosse commune, sur beaucoup de points de nombreuses taches de sang. 

14 janvier Le sergent Bacquier de la 3ème relève à Kopongo le St Bartissol. 

17 janvier Départ d’une patrouille de 8 h avec un caporal I reconnaître les abords de la 
Sanaga jusqu’à Olombé. 

Reconnaissance du Lt Mamadou Bâ (2ème Cie) 40 h route de Dehane. Patrouille 
ennemie signalée. Retour le même jour sans incident. Quelques outils de parc 
abandonnés par l’ennemi rapportés. 

18 janvier Départ du S/s Lt Breton (4ème Cie) 1 St E, 50 tirailleurs. Reconnaissance vers 
Ndog-Kote. Détachement ennemi signalé. 

19 janvier Retour de la Rce Breton, pas d’incidents, constatation de massacres d’indigènes 
par les Allemands. La Rce est rentrée par M’Bombé. 

20 janvier Retour de la patrouille partie le 17. Elle est allée à M’Bombé, N’dog Koté, 
Monge, Olombe où elle a trouvé les traces récentes d’un campement allemand. 

21 janvier Départ d’une patrouille embuscade (1 St I, 20 Trs) 2ème Cie vers N’Guemdong. 

22 janvier Départ d’une patrouille embuscade (1 Adjt I, 20 Trs) 2ème Cie vers N’Jog Sobé, 
route de Mapam. 

23 janvier Retour des patrouilles embuscades de N’Guemdong et N’Jog Sobé sans 
incident. La première a vu le cadavre d’un tirailleur allemand et 4 tombes dont l’une 
semblait pouvoir être celle d’un Européen. 

24 janvier Départ d’une patrouille embuscade (1 Adjt I, 20 Tirailleurs, 4ème Cie, 1 St I, 
20 Trs, 2ème Cie) pour refouler un petit poste ennemi signalé à la garde de Makondo. 

25 janvier L’Adjt I de la 2ème Cie et 15 tirailleurs vont se placer en embuscade au Km 4 de la 
route de Dehane. Retour à 18 heures sans incidents. 
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Retour de la patrouille de 40 tirailleurs partis le 24. La gare de Makondo n’était 
plus gardée. 

26 janvier Envoi d’une patrouille embuscade de 1 St I, 20 tirailleurs, 4ème Cie à N’Seng-
Ndong ; - d’une patrouille mixte de 10 tirailleurs 1ère Cie, 4 partisans sur le chemin 
de l’île de Dibongo reconnaître le sentier de Solopa ; - 3° d’une patrouille de 
10 hommes, 2ème Cie, se placer en embuscade le 27 aux environs de la gare de 
M’Bingué, le 28 aux environs de la gare de Makondo ; - 4° d’une patrouille de 1 St I, 
15 tirailleurs, 3ème Cie à Ehang, ligne de Duala à la rencontre d’un train ayant subi 
un retard à Logbatjeck. 

27 janvier Retour à Edéa de la patrouille de la 3ème Cie à la gare d’Ehang. 
Retour à 15H30 de la patrouille embuscade de Ngueng Ndong laquelle le 26 

aurait ouvert le feu sur une fraction de 2 Européens et une soixantaine de tirailleurs 
allemands et se serait repliée après avoir vu tomber 3 tirailleurs ennemis et essuyé 
un feu intense sans aucune perte. 

28 janvier Retour de la patrouille de la 2ème Cie envoyée le 26 à Makondo, rentrée à Edéa 
ayant été attaquée à M’Bingué par un assez fort détachement ennemi, environ 
1 section. N’a pas riposté. 

Retour à Edéa de la patrouille de la 1ère Cie partie le 26. Pas d’incidents. 

29 janvier L’Adjt I de la 4ème Cie et 20 tirailleurs sont envoyés sur la route de Jaunde à 
12 Km reconnaître la direction qu’a pu prendre le détachement ennemi, signalé la 
veille. 

Une autre patrouille de 25 tirailleurs de la 2ème Cie sous les ordres de 
l’Adjt Querruel est envoyée sur la voie ferrée de Jaunde avec la même mission. 

Une patrouille mixte 1 Capal, 6 tirailleurs de la 1ère Cie, 4 partisans est envoyée à 
Eboga en passant par le village Pinoa. 

Retour à 18 heures des 2 reconnaissances voie ferrée et route de Jaunde. Pas 
d’incidents. 

30 janvier À 9H30, quelques coups de fusil sont entendus vers le poste avancé de la route 
de Jaunde dont le chef de poste fait rendre compte vers 9H45 qu’un détachement 
ennemi s’avance vers Edéa. 1 sergent I et 25 hommes sont envoyés en avant des 
lignes pour établir la liaison avec le poste avancé.  

Quelques coups de fusil assez rapprochés vers 10H15, les tranchées sont en 
partie occupées. 

Le détachement envoyé vers 9H45 pour se mettre en liaison avec le poste 
avancé ne peut accomplir sa mission, une Cie ennemie occuperait le village 
Haoussa et une autre Cie se dirigerait vers le secteur de la 2ème Cie. 

À 11 heures, envoi successif de 2 patrouilles, l’une 1 Capl et 5 hommes, l’autre 
1 sergt, 6 hommes pour chercher à reconnaître les points qu’occuperait l’ennemi et 
se renseigner sur ses mouvements. 

Celle du sergent Ali Diallo parvient à se mettre en liaison avec le poste avancé, 
lequel a subi, sans perte, un feu violent d’½ heure auquel il fut riposté. Après quoi 
l’ennemi s’est retiré. 

À 15 heures, envoi d’un Capl et 87 Trs (4ème Cie) pour se placer en embuscade à 
environ 1 km du poste avancé. 

Le 31 janvier Départ du S/s Lt Breton, de l’Adjt Thomazeau et de 30 tirailleurs (4ème Cie). 
Amélioration du poste de la route de Jaunde. 

Départ d’une section de la 2ème Cie allant protéger les travaux d’amélioration du 
poste avancé de la route de Jaunde. 

Retour de ces 2 détachements. 
La 3ème Cie vient occuper le secteur Est (Arrivée à Edéa d’une Cie du Bon N° 2). 

1er février Continuation des travaux d’amélioration des postes avancés. 

2 février Une patrouille mixte (1ère Cie) 1 Capl, 7 tirailleurs part pour Dibongo, Ndog Koti, 
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Elombé. 

3 février Envoi d’une patrouille de 10 tirailleurs avec 1 caporal (2ème Cie). Embuscade sur 
la route de Mapam, 5 Km d’Edéa. 

Envoi d’une patrouille de 1 Sgt 9 tirailleurs route de Jaunde près de Battombe. 

4 février Retour des patrouilles embuscades. Rien à signaler. Les postes avancés des 
routes de Jaunde et de Dehane sont relevés par le Bon N° 2. 

5 février 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

À Edéa 

Départ d’une colonne sous les % du Ct Méchet 
1ère Cie 1 Sgt E 25 Trs 

2ème Cie S/s Lt Berthonneau 2 sections 
3ème Cie Cne Branche 2 sections 
4ème Cie S/s Lt Breton 2 sections 
1 section Artillerie 
1 dt du Génie 

412 tirailleurs, 400 porteurs, 45 Européens 
Arrivée de la Colonne Ct Méchet à la gare de Kopongo. Organisation d’un camp 

retranché. 
Envoi (4ème Cie) d’une patrouille embuscade 1 cap, 6 tirailleurs aux environs de 

Battembé. Retour de cette patrouille à 18H, sans incidents. 
Envoi 1ère Cie de 2 patrouilles mixtes de 10 tirailleurs et 2 partisans, l’une route 

d’Okot, l’autre route de Dehane. Retour à 18H sans incident. 

6 février 
 
 
 
 

À Edéa 

Départ de Kopongo : 1°/ d’une Rce (Capne Branche, 100 Trs) vers la région de 
Bisombé à 15 Km N où des coups de fusil auraient été tirés la veille. Cette Rce 
campe ce jour près du village de Lougundeh au N de la rivière Ebong. 

2°/ d’une autre reconnaissance de 1 tirailleur et 10 partisans vers le village 
N’Kom. 

1ère Cie. Envoi de 2 patrouilles mixtes embuscade de même composition ayant 
la même direction que celles envoyées la veille. À 18H, retour sans incident. 

4ème Cie. Envoi de 1 cap et 6 hommes en patrouille entre le poste avancé et la 
Sanaga. La 2ème Cie une patrouille de 1 capal et 6 hommes en embuscade sur la 
route de N’Tumba. 

Retour de ces 2 patrouilles à 18H sans incident. 

7 février   Kopongo 
 

Edéa 

Retour à 9 heures de la Rce Branche. Pas d’incidents. Pas de renseignements. 
Retour de la Rce de 1 tirailleur et 10 partisans. Rien à signaler. 
Mêmes patrouilles que le 5 et le 6 envoyées par la 1ère et la 4ème Cies. La 

2ème envoie une patrouille de 1 St et 15 tirailleurs à Mitumba route de Jaunde. 
Retour de toutes ces patrouilles à 18H sans incident. 

8 février   Kopongo 
 
 
 
 

Edéa 

Départ de la colonne à 6 heures sur la région de N’dogobianga par le sentier 
très escarpé et très peu frayable pour l’Artie conduisant de Kopongo à Put-Mangolo 
et passant au Nord de la route de Bafia. Campement en forêt après la 
3ème intersection par le sentier de la rivière N’Gombé, toutes mesures de 
précautions prises. 

Une patrouille (4ème Cie) l’Adjt I, 8 Trs de la 4ème, 7 de la 2ème à la gare de 
M’Benge. Retour à 18 heures. Pas d’incident. 

La 1ère Cie fournit les mêmes patrouilles que la veille. Rien à signaler. 

9 février 
 
 

Edéa 

Colonne du Chef de Bon Méchet. Continue son parcours en forêt vers l’Est en 
suivant un itinéraire de plus en plus difficile, atteint pour camper le soir un point 
situé entre les rivières Mambandi et Dipahoun. Rien à signaler. 

La 4ème Cie envoie une patrouille de 1 St I, 15 Trs sur Mitunga. La 2ème une 
patrouille de 1 Capl et 6 hommes sur N’Tumba. La 1ère, 3 patrouilles mixtes en 
embuscade, l’une sur la route de Dehane 1 Capl 10 tirailleurs, 2 partisans, l’autre 
1 St, 16 tirailleurs, 4 partisans route de Mapam. Retour des 4 patrouilles à 18H, rien 
à signaler. 
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10 février 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Edéa 

Colonne du Ct Méchet. Départ à 5H45 sur Put Mangolo. Vers 9H45, quelques 
coups de feu sont tirés par une patrouille ennemie sur les éclaireurs de la colonne. 
À 11 heures les coups de feu recommencent et partent vraisemblablement du 
village de Put Mangolo où serait établi d’après les renseignements un détachement 
ennemi fortifié. 

Deux patrouilles sont détachées de la pointe d’avant-garde pour fouiller le 
terrain à droite et à gauche du sentier, à peine frayé dans les hautes herbes, suivi 
par la colonne. 

À 12H, les éclaireurs essuient un feu de salve de quelques tirailleurs allemands ; 
un de nos tirailleurs est tué d’une balle à la poitrine. La section de pointe se porte 
en avant et riposte est faite au feu ennemi, les quelques 10 tirailleurs occupant le 
village s’enfuient. À 13H30, le village est occupé et mis dans l’après-midi en état de 
défense. 

Dans la nuit, deux alertes provoquées par quelques coups de feu de patrouilles 
ennemies et d’un détachement d’une vingtaine d’hommes venant de la direction de 
Kopongo par la route de Bafia. 

4ème Cie. Envoi d’une patrouille de 1 Capl et 6 hommes en avant du poste 
avancé de la route de Jaunde. 

1ère Cie. Patrouille de 1 Capl 9 hommes sur la route de Dehane. 
2ème Cie. Patrouilles 1 Capl 6 H sur la route de N’Tumba. 

11 février 
 
 
 
 
 

Edéa 

La colonne Ct Méchet quitte Put Mangolo direction Kopongo par la route 
normale située au sud du sentier parcouru à l’aller. 

Une patrouille de 10 partisans est envoyée vers la rivière Uem. Elle rejoindra la 
colonne à Kopongo 3 jours après. Elle aurait aperçu une quinzaine de tirailleurs 
ennemis dans les parages de l’Uem. 

Le soir la colonne campe à l’Est de la Loloma. 
Envoi de 2 patrouilles par la 1ère Cie. Une route de Mapam, une autre route de 

Dehane. 
Les 2ème et 4ème Cies envoient les mêmes patrouilles embuscade que la veille. 

Retour à 18 heures. Rien à signaler. Une des patrouilles de la 1ère Cie doit rester en 
embuscade vers Okot. 

12 février 
 

Edéa 

La colonne poursuit sans incident sa marche de retour. Elle campe à environ 
5 Km de Kopongo près de la Madimbo. 

Envoi d’une patrouille 1ère Cie route de Dehane. 
Envoi d’une patrouille 2ème Cie à Battombé route de Jaundé. 
Retour de la patrouille embuscade partie le 11. Quelques tirailleurs allemands 

auraient été vus vers Okot. 
Retour à 18 heures de la patrouille de la 1ère Cie partie le matin. Rien à signaler. 

13 février 
 

Edéa 

Arrivée de la colonne Méchet à Kopongo vers 7H. Réorganisation d’un 
campement retranché, constitution d’une 3ème ligne d’abatis. 

Envoi par la 1ère Cie de 2 patrouilles mixtes à Okot et route de Dehane. 
Retour de la patrouille 2ème Cie partie le 12. RàS. 
Retour des 2 patrouilles parties le matin. RàS 

14 février 
 
 

Edéa 

Départ pour Edéa de la Colonne Méchet. Elle emmène le détachement de 
Kopongo-Lobatjeck que fournissait la 3ème Cie et laisse pour ces 2 postes 
60 tirailleurs de la 4ème Cie avec 2 Européens. Arrivée à Edéa vers midi. 

Envoi par la 1ère Cie de 3 patrouilles à Okot, route Dehane, Olombé. Retour à 
18 heures de ces patrouilles moins celle envoyée à Olombe. Pas d’incidents. 
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Modèle A Colonne expéditionnaire du Cameroun - Bataillon N° 1 

Etat nominatif des off, sous-offi et soldats tués ou blessés pendant la Rce du Ct Méchet à Put Mangolo 

Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus Chevaux 
tués ou 
perdus 

observations 

8664 Samba Biao 2ème cl. 1     3ème Cie 
 

15 février Départ à 4H d’une patrouille mixte (4ème Cie : 1 Caporal, 6 tirailleurs, 2 partisans). 
Surveillance de la route de Jaunde en avant du poste avancé. Retour à 18 heures. 
Rien à signaler. 

Envoi d’une patrouille de même composition 2ème Cie. Chemin de N’Tumba . 
Sans incidents. 

16 février Départ de 3 patrouilles (2ème, 3ème et 4ème Cies) allant respectivement se placer 
en embuscade : 1 caporal 6 hommes aux environs d’Elog-Belle (4ème Cie), 1 Capl 
10 tirailleurs à Battembé (3ème Cie), 1 Capl 6 tirailleurs chemin de N’Tumba 
(2ème Cie). Retour à 18 heures de ces 3 patrouilles, pas d’incidents. 

17 février Les 2ème et 3ème Cies envoient les mêmes patrouilles embuscades que la veille. 
Retour à 18H. RàS. 

La 3ème Cie relève les postes : Route de Jaunde, rive droite de la Sanaga et de 
l’Île que la Cie Modest du Bon N° 2 avait fournis pendant la Rce sur Put Mangolo. 

Retour de la patrouille envoyée par la 1ère Cie le 14 février à Olombé. Des corps 
d’enfants I décapités par les Allemands ont été vus à Olombé par nos tirailleurs. 

18 février Patrouille embuscade. 12 tirailleurs (6 de la 3ème, 6 de la 4ème Cie) à Mitunga. La 
2ème Cie continue à fournir la même patrouille embuscade sur le chemin de 
N’Tumba ou sur la route d’Okot en alternant chaque jour. Pas d’incidents. 

20 février Envoi d’une patrouille embuscade (1 Capl, 6 tirailleurs de la 4ème Cie, 6 de la 
3ème Cie et 6 partisans) à Mitunga. Retour obligatoire le 22 pour 12H. 

Les 19 et 20, la 2ème Cie continue à envoyer les mêmes patrouilles que les jours 
précédents. Elles rentrent sans avoir rien à signaler. 

21 février  
 

Envoi par la 1ère Cie de 2 patrouilles, l’une de 8 tirailleurs, 2 partisans, l’autre de 
7 tirailleurs et 2 partisans commandés chacune par un caporal I allant la 1ère route 
de Dehane, la 2ème à Olombé où des indigènes ont dit avoir vu un drapeau blanc. 

Retour sans incident de la patrouille de la route de Dehane. RàS. 

22 février 
 

Envoi par la 1ère Cie de la même patrouille embuscade que la veille. Retour de la 
patrouille mixte (4ème et 3ème Cies) partie le 20. 

Des coups de fusil auraient été échangés le 21 vers 3 heures près de Mitunga 
avec un détachement allemand pouvant se monter à une quarantaine d’hommes ; 
un tirailleur allemand aurait été blessé. De notre côté aucunes pertes. Les 
Allemands auraient disparu dans la forêt. 

Retour de la patrouille de la 1ère Cie partie à Olombé la veille, de la patrouille de 
la route de Dehane de la même Cie partie le matin. RàS. 

23 février 
 

1ère Cie. Même patrouille route de Dehane que les jours précédents. 
2ème Cie. Même patrouille quotidienne depuis le 16 février (route d’Okot ou 

chemin de N’Tumba). 
Retour de ces patrouille.. Pas d’incident. 

24 février Départ d’un détacht commandé par le s/s Lt Theil de la 1ère Cie.  
1ère Cie S/s Lt Theil 1 St E 30 tirailleurs  
2ème Cie  1 St E 30 tirailleurs. 

Mission : couvrir vers M’Bengé les derrières et un des flancs d’une colonne 
sous les ordres du Chef de Bataillon Ct le Bon N° 2 partie la veille avec pour 
direction la Ngwé. En cours de route le détacht Theil ayant été attaqué se replie sur 
Battombé. Envoi d’un renfort de 1 sergent E, 30 tirailleurs de la 2ème Cie ainsi que du 
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Capitaine Goguely qui prendra le Commandement du détacht. 
Le détachement ainsi renforcé remplit sa mission en allant prendre position à 

M’Benge. 

27 février Retour à 18 heures du détacht Goguely. A gardé la direction Makondo-M’Bengé 
du 25 au 27 février. Pas d’incidents. 

28 février Patrouille de la 2ème Cie sur Edjeké (1 Capl, 8 tirailleurs). Pas d’incidents. 
1 Capl et 11 tirailleurs de la 4ème Cie embuscade à Mitunga. Doit rester jusqu’au 

retour de la Colonne Mathieu. 

1er mars La 2ème Cie envoie quotidiennement ou 1 jour sur 2 une patrouille de 8 à 15 Trs 
et 1 gradé I sur les routes d’Okot ou de Dehane. Envoi par la 3ème Cie d’une 
embuscade à Edjeké, sans incidents. La 4ème Cie une embuscade à Battombé. Pas 
d’incidents. 

Retour de l’embuscade à Mitunga (2ème Cie). R à signaler. 

3 mars Patrouille embuscade de la 3ème Cie d’une Vers N’Tumba ; Pas d’incidents. 

5 mars 
 
 
 

Edéa 

Une reconnaissance. Capitaine Deslaurens, Lt Moulins, S/Lt Theil, 150 tirailleurs 
(1ère et 3ème Cies), 1 mitrailleuse quitte Edéa le 5 mars se rendant dans la région 
Njok-Sobé, Basa. Mission : attaquer un détacht ennemi signalé dans la direction de 
Njok-Sobé. Ne pas franchir la Kellé. Bivouac près de Njok-Sobé. 

4ème Cie : Embuscade envoyée à Battombé. RàS. 
3ème Cie : 15 Trs, 1 St I. Embuscade à M’Bengé.  

6 mars Reconnaissance Deslaurens. Quelques coups de feu échangés avec un petit 
poste allemand près de Dongambi, les quelques tirailleurs ennemis s’enfuient. 
Bivouac près de Bassa. 

Edéa. 3ème Cie. Embuscade vers Edjeké. RàS. 
 Retour de l’embuscade M’Bengé sans incidents. 

7 mars Reconnaissance Deslaurens. 2 sections, 1 mitrailleuse sont envoyées à Kélé 
Bidjoka à 150 mètres de la Kélé. Construction d’une tranchée pour la mitrailleuse. 
Ouverture du feu sur une tranchée ennemie occupée. Les Allemands ripostent. Le 
feu dure ½ heure. 

D’après renseignements indigènes, le poste ennemi attaqué était de 4 E et 
70 tirailleurs. 

Le gros devait occuper Eseka. De notre côté aucune perte. Bivouac Njok Sobé. 
Edéa. Embuscade vers Battombé (3ème Cie. 1 Capl, 10 h.) Rien à signaler. 
Embuscade vers M’Bengé (4ème Cie. 1 St I, 15 tirailleurs). 

8 mars Reconnaissance Deslaurens. Un détachement de l’Adjt I et 25 tirailleurs est 
envoyé à M’Binga pour y attaquer un petit poste ennemi. M’Binga était évacué. Une 
patrouille allemande attaque une de nos embuscades et s’enfuit au 1er coup de 
fusil. 

Bivouac 4 Km S-E de Kanguo. 
Edéa. Retour de l’embuscade (4ème Cie) M’Bengé. Rien à signaler. 
3ème Cie. Même embuscade que la veille (Battombé). Rien à signaler. 

9 mars Retour à Edéa de la reconnaissance Deslaurens à 16 heures. 
3ème Cie. Embuscade à M’Bengé. RàS. 
4ème Cie.  " à Battombé. RàS. 

10 mars Du 1er au 10, les embuscades de la 2ème Cie (routes d’Okot et de Dehane) sont 
rentrées sans rien avoir eu à signaler. 

11 mars Départ d’une embuscade de la 1ère Cie (1 St I, 15 tirailleurs vers Okot et Mapam. 
Cette embuscade ouvre le feu vers 15H45 sur les éclaireurs d’un détachement 
ennemi. Un de ces éclaireurs tombe blessé. Les Allemands se retirent. Vers 16H20 
quelques tirailleurs ennemis s’avancent de nouveau et se replient accueillis qu’ils 
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sont par des coups de fusils. L’ennemi exécute sur les nôtres des feux à grande 
distance sans grand résultat. 

À 14 H, Départ d’une reconnaissance : Capitaine Goguely. S/s Lt James, 
3 sous-off européens, 75 tirailleurs (1ère, 25 ; 2ème, 25 ; 3ème, 25). 1 mitrailleuse 
(3 Européens, 7 tirailleurs).  

Mission : dispersion d’un détachement ennemi signalé à Olombé. 
Patrouille embuscade de la 3ème Cie (1 St I, 15 tirailleurs) vers Mitunga. Rien à 

signaler. 

12 mars Patrouille embuscade 4ème Cie (1 Capl, 14 Trs) vers Mitumba. 

13 mars La reconnaissance Goguely est attaquée au campement d’Olombé par une 
douzaine d’hommes qui s’enfuient dans toutes les directions dès que mitrailleuse et 
tranchées leur ont riposté. 

Patrouille embuscade 3ème Cie vers M’Bengé Retour de l’embuscade de Mitunga 
(4ème Cie). RàS. 

14 mars 4ème Cie. Embuscade à Mitunga (1 Capl, 14 Trs). 
Retour à Edéa de la Rce Goguely. 
Retour de l’embuscade de la 3ème Cie (M’Bendé). RàS. 

15 mars Embuscade 3ème Cie M’Bengé (1 St et 15 tirailleurs). Rien à signaler. 
Retour de l’embuscade de la 4ème Cie Mitunga. RàS. 
Du 10 au 15, la 2ème Cie a continué à fournir des patrouilles routes d’Okot ou de 

Dehane. RàS. 

17 mars Départ d’une reconnaissance (Capne Macé).  
 1 St E 25 tirailleurs  4ème Cie  
Lt Moulin " " 3ème Cie 

S/s Lt Bertonneau " " 2ème Cie 
Mission : refouler un détachement ennemi signalé à Olombé. 

19 mars  Une patrouille embuscade de la 1ère Cie (1 St I, 15 Trs) vers Okot et Mapam. Une 
autre patrouille 3ème Cie, M’Benge. 

20 mars Retour des 2 patrouilles embuscade 3ème et 1ère Cies. La patrouille de M’Bengé a 
essuyé quelques coups de feu d’une patrouille allemande ; après riposte les 
tirailleurs allemands disparurent dans la forêt. 

Retour de la Rce Macé. Rien à signaler. Pas de rencontre avec l’ennemi. 

21 mars 
au 26 mars 

Départ d’une embuscade des 2ème, 3ème et 4ème Cies. Retour de ces embuscades 
sans avoir rien vu. La 2ème sur les routes de N’Tumba ou d’Okot, la 3ème vers 
M’Bengé, la 4ème vers Mitunga. 

L’adjt Thomazeau de la 4ème Cie part avec 30 tirailleurs d’escorte accompagnant 
un détachement du Génie qui procède à la reconnaissance du pont coupé à 700 m 
environ de la gare de M’Bengé. Retour de cette reconnaissance. Pas d’incidents. 

27 mars L’Adjt I et 30 tirailleurs de la 4ème partent en embuscade à Njeng-Dong. 
Patrouille embuscade de la 3ème Cie à M’Bengé. 

28 mars La patrouille embuscade de M’Bengé ouvre le feu sur une reconnaissance 
ennemie s’avançant vers le pont du chemin de fer. L’ennemi aurait eu 2 Europ. Et 
3 tirailleurs atteints, emportant dans sa fuite les hommes tombés. 

La patrouille est restée sur sa position la nuit du 28 au 29 et n’est rentrée que 
dans la soirée du 29 sans incident et sans avoir eu de pertes. 

29 mars Retour de l’embuscade de Njeng-Dong (4ème Cie). Rien à signaler. 

30 mars L’Adjt I et 20 tirailleurs de la 3ème Cie partent en embuscade à Njok-Sobé. En 
arrivant près de la station de M’Bengé, une fusillade nourrie accueille l’Adjt et les 
tirailleurs de la 3ème Cie. Cette patrouille après avoir riposté par quelques coups de 
salve devant un ennemi supérieur en nombre qui cherchait à la tourner se porta un 
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peu en arrière. Pas de pertes de son côté. 
Le détachement de la 1ère Cie est également attaqué à Okot à 7H. Un de nos 

hommes tombe frappé d’une balle à bout portant tirée par une sentinelle allemande. 
À 9H, l’Adjt I décide de porte son détacht un peu en arrière et de demander du 
renfort. Un tirailleur est encore blessé dans ce mouvement de retraite. 

À 14H, partent d’Edéa le Capne Deslaurens, le Sgt Gamin et 50 tirailleurs. 
Ce détachement bivouaque à Okot ayant rejoint l’Adjt et ses tirailleurs. 

31 mars Au matin la patrouille de M’Bengé cherche à reprendre le contact, se porte en 
avant ; l’ennemi a disparu abandonnant ses positions. Des traces de sang sont 
constatées. 

Le détachement du Capne Deslaurens se porte en avant à 4H45 sur Njok-Sobé, 
bouscule un petit poste ennemi. Près de Makam l’ennemi rencontré à nouveau 
essaye de nous arrêter. Envoi par le Capne Deslaurens de patrouilles de flanc, 
l’ennemi bat en retraite. 

Le sergent Gamin est blessé ; il conserve le commandement de sa section 
refusant de se faire porter. 

Vers 7 heures, le détachement aborde le village de Njok-Sobé. L’ennemi 
pourvu d’une mitrailleuse et abrité dans des tranchées exécute un feu intense et 
ajusté. Deux tirailleurs sont l’un tué, l’autre blessé. L’action dure jusqu’à 9 heures, 
heure à laquelle l’ennemi lâche pied craignant d’être tourné et enveloppé, le 
Capne Deslaurens ayant pu faire contourner les 2 lisières N et S du village tout en 
protégeant par un feu nourri sur la lisière ouest. 

Nos pertes sont consignées sur le tableau ci-contre. 
 

Modèle A Colonne expéditionnaire du Cameroun - Bataillon N° 1 

Etat nominatif des off., sous-off. et soldats tués, blessés au cours de la patrouille et Rce Deslaurens  
à Njok-Sobé les 30 et 31 mars 

Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus Chevaux 
tués ou 
perdus 

observations 

5025 Tati Sar 2ème cl. 1     1ère Cie 30/3 
2578 N’Golda N’Diaye "  1    " 

23ic1903 Gamin St  1    1ère Cie 31/3 
5193 Ciri Dumba " 1     " 

3837 Lamine Diallo Capl  1    " 

14892 Mamady Keita 2ème cl..  1    " 

2425 Okou Kandy "  1    " 

10085 Sabou Fata "  1    " 

TOTAUX 2 6     
 

 
Retour à Edéa de la Rce Deslaurens et de l’embuscade M’Bengé. 
Les embuscades de la 2ème Cie sur N’Tumba et route d’Okot du 22 au 31 sont 

rentrées sans incidents.. 

1er avril La 2ème Cie envoie une patrouille embuscade d’un sous-officier indigène et de 
20 tirailleurs sur la route d’Okot. 

Les 3ème et 4ème Cies envoient des détachements de même composition dans les 
directions de M’Bengé et de Mitunga. 

2 avril au 9 avril Les patrouilles des 2ème, 3ème et 4ème Cies envoyées dans les mêmes directions 
respectives partent et rentrent sans rien avoir à signaler, sauf le 3 et le 7 où les 
patrouilles de la 3ème Cie (M’Bengé) ont échangé des coups de fusil, sans pertes 
pour nous, avec des détachements ennemis. 

10 avril Départ du S/Lt Breton, en même temps que la colonne Mathieu allant à la Kelle, 
(1 s/off E, 50 tirailleurs). Mission : établissement à Makondo d’un blockhaus, 
destiné à assurer la liaison entre la Kelle et Edéa. 

11 avril Les patrouilles envoyées par les 2ème et 4ème Cies dans les mêmes directions 
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que les jours précédents sont réduites et portées à 12 ou 15 tirailleurs.  
Un détachement : Capitaine Deslaurens 

1 officier, 3 sous-officiers 
1 mitrailleuse et son personnel 
120 tirailleurs 
Service médical 

part pour Kangus, avec mission de flanquer au Sud la ligne de communication de la 
colonne du Ct Mathieu, envoyé à la Kellé pour s’emparer de So-Dibanga. Bivouac à 
Njok-Sobés. 

12 avril Escorte du train d’Edéa à Duala, jusqu’à Lungahé fournie par la 4ème Cie, 1 St E 
et 15 tirailleurs.  

Le détachement Deslaurens repousse une patrouille ennemie et va bivouaquer 
à Kangus à l’embranchement du chemin de M’Bingé. 

13 et 14 avril Le bivouac du détachement Deslaurens est reporté à 3 km au N.-O. 

15 avril Bivouac du détachement Deslaurens à l’embranchement de la route de 
Makondo. 

Départ d’un détachement : Lt Mamadou Bâ, 1 St E, 50 tirailleurs de la 2ème Cie 
avec mission d’aller à So-Dibanga se mettre à la disposition du Ct Mathieu. 

16 avril Retour du détachement Deslaurens. 

22 avril Retour du détachement Mamadou Bâ qui a escorté 3 convois de ravitaillement 
entre So-Dibanga et Makondo. 

du 11 au 23 avril Les patrouilles embuscades des 2ème, 3ème et 4ème Cies ont continué d’être 
fournies par ces unités. Rien à signaler. 

28 avril Une colonne composée comme suit quitte Edéa dans 4 trains qui doivent la 
transporter au Kil. 98 d’où elle doit gagner le pont de So-Dibanga sur la Kellé puis 
de là marcher sur Sende et Eseka pour s’emparer du matériel de chemin de fer que 
l’on dit considérable et détruire si possible la station de TSF établie vars Mangelès 
dit-on. 

La colonne est placée sous le commandement du Chef de Bon Méchet 
commandant le Bon n° 1. Elle comprend : 

5 petites compagnies de 120 hommes chacune 
2 sections de mitrailleuses 
1 section d’artillerie de montagne et 80 m/m 
1 détachement du Génie 
2 médecins et 2 infirmiers européens 

soit au total75 Européens, 700 tirailleurs, canonniers ou sapeurs indigènes, 
1.000 porteurs, 25 partisans. 

Couché le soir au pont de Makondo, Kil. 103.500. Les 3ème et 4ème Cies avec 
180 porteurs parties par le premier train ont pu pousser le jour même jusqu’à So-
Dibanga. Un tirailleur de la 5ème Cie (Branche) meurt à Makondo où il est enterré. 

29 avril Départ de Makondo à 6 h. Marche sur la voie horriblement pénible à partir de 
9 h ; il fait un coup de chaleur terrible. Plusieurs Européens tombent. En arrivant à 
So-Dibanga à 11 h 30, le sergent du Génie Casult meurt d’un coup de chaleur ! 
Tornade la nuit. 

30 avril Repos dont tout le monde avait le plus grand besoin après la journée d’hier. 
Evacué sur Edéa le sergent Binet, un canonnier E et quelques tirailleurs, 

principalement de la 5ème Cie composée de jeunes soldats sans entraînement et 
sans instruction. 

Pluies violentes jusqu’au matin. 

1er mai Mise en route de la colonne à 6H30, le long de la voie ferrée. Les 
renseignements sur l’ennemi sont on ne peut plus vagues ! Les 2 ou 3 guides que 
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nous avons ne connaissent presque rien, notamment en ce qui concerne les points 
d’eau. Vers 9H15, l’avant-garde commence à échanger des coups de feu avec les 
patrouilles ennemies embusquées le long de la voie. Un partisan est sérieusement 
blessé. 

Campé à 12H40 sur la rivière Pum, Kil. 137. Après-midi et nuit calmes. 

2 mai Départ 6H ; Cie Branche d’avant-garde. Les coups de feu commencent dès 
6H40. L’ennemi ne tient pas dans les tranchées qu’il a faites au N et au S de la voie 
ferrée. À 11H, l’avant-garde franchit la rivière Lingen défendue par une longue ligne 
de tranchées construites sur la rive Est, mais qu’il ne défend pas un seul instant !? 
Campé sur la rive Est laissant l’arrière-garde sur la rive Ouest. Quelques coups de 
feu aux avant-postes dans l’après-midi. Nuit calme sans un coup de fusil. 

3 mai Départ 6 h. Cie Deslaurens d’avant-garde. À 6H25, l’avant-garde est accueillie 
par un feu violent partant de la lisière d’une grande bananeraie située au sud de la 
voie ferrée. La Cie Deslaurens se déploie sur la voie ferrée et au sud Elle est 
prolongée à gauche par la Cie Macé qui progresse au Nord de la voie ferrée. Sous 
la protection de la Cie de Florys (Branche : Capne resté malade à Edéa), l’Artillerie 
du Lieutt Tanières prend position au Nord de la voie ferrée et facilite le mouvement 
de l’Infie en avant. Le Lieutt Mamadou Bâ de la Cie Bertonnaud fouille avec 
2 sections la grande bananeraie au Sud de la voie et se relie finalement avec la 
droite de la Cie Deslaurens. Nous avons 3 Trs tués et 6 blessés.* 

 
La marche en avant est reprise à 8H15. Vers 9H30, en débouchant d’une 

tranchée profonde de la voie ferrée, l’avant-garde se trouve en face de la position 
fortifiée de Sende-Bidjoka établie sur des collines dont une élevée et à pic. Terrain 
débroussaillé, abatis, tranchées, blockhaus pour mitrailleuses, etc. La 
Cie Deslaurens ne pouvant plus progresser est prolongée à gauche par la Cie Macé 
au Nord de la voie ferrée. L’Artie établie au Sud de la voie ferrée a plusieurs coups 
heureux sur les tranchées ennemies. Le Capne Legrand est chargé à 13H de faire 
un mouvement tournant contre la gauche ennemie avec 2 sections 
Cie Berthonnaud, 1 section Cie de Florys, la Son de Mitrses James, 1 pièce d’Artie. Il 
repousse violemment un fort parti ennemi qui venant sur notre droite mais est 
arrêté vers 16H devant un ravin infranchissable (berges à pic, abatis, tranchées). 
La 4ème Cie de son côté n’a guère progressé. Les 1ère et 4ème Cies campent sur leurs 
positions Le Capne Legrand rentre au campement. Un coup de canon à l mélinite a 
détruit une mitrailleuse allemande sous son abri blindé qui a sauté. Nos pertes sont 
relativement élevées : 12 tués, 25 blessés dont 2 sous-officiers Européens. 

                                                 
* Le Journal comprend 2 pages en fin de carnet avec des croquis d’opérations, sans indication précise de la date et 
du lieu. Il semblerait que le croquis ci-dessus se rapporte aux évènements du 3 mai. 
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Modèle A Colonne expéditionnaire du Cameroun - Bataillon N° 1 
Etat nominatif des officiers, sous-offi et soldats tués ou blessés au cours du combat de Sende le 3 mai 1915 

Noms Grade Tués Blessé
s 

Prisonniers disparus Chevaux 
tués ou 
perdus 

observations 

14015 Molo Lembélé 1ère cl..  1    1ère Cie Bonn° 1 
525 Mamadou Kamara 1ère cl..  1    " 
810 Makan Koné caporal 1     " 
6597 Liaud Adjt  1    " 

14185 Plazy sergent  1    " 
8219 Tiréna 2ème cl.  1    " 
1941 Bakary Sansoro 2ème cl.  1    " 
2826 Yapsa N’Dao 1ère cl..  1     
1284 Bala Coulibaly 2ème cl. 1     2ème Cie Bonn° 1 
5165 Amadou Mar 2ème cl. 1     " 

10830 Lamine Kamara "  1    " 
7740 Séga Sidibé "  1    " 
7482 Daouda Touré "  1    " 
330 Dié Konan "  1    " 
8511 Segaou Taraoré "  1    " 
5139 Biram Gueye "  1    " 
8826 Kouroumani 1ère cl..  1    " 
4214 Tiéoulé Joné 1ère cl..  1    " 
8127 Mamadou Konia 2ème cl. 1     4ème Cie Bonn° 1 
7826 Mamadou Taraoré " 1     " 
2527 Massar Gueye 1ère cl.. 1     " 
2838 Alioume Biram 2ème cl. 1     " 
274 Mamou Kamara caporal 1     " 
9062 Amadou Diallo 2ème cl. 1     " 

13266 Lamine Diakité "  1    " 
7338 Lasouk Faye "  1    " 
8739 Idi Isma "  1    " 
9051 Moussa Diakité "  1    " 
9062 Kaourou Coulibaly " 1     S.H.R 
8860 Mahamoud " 1     " 

10170 Tiécoura Diarasouba " 1     5ème Cie Bonn° 1 
14293 Baba Diakoumpa "  1    " 
1794 Samba Diaye caporal  1    " 

14329 Dionoumé Diarra 2ème cl.  1    " 
14283 Youmbo Fall "  1    " 
13825 Brahima Tamboura "  1    " 
3372 Milo Samaké "  1    Batterie de marche 

TOTAUX 12 25     
 

4 mai Après une nuit calme, sans un coup de fusil, l’attaque est reprise dès le matin. 
Le Capne Legrand avec Cies Macé et Berthonnaud va tourner la droite ennemie ; 
Cie Deslaurens fixe l’ennemi sur le front. Cie de Florys couvre notre droite et l’Artie, 
avec Son de Mitrses James. Cie Branche garde notre gros convoi, l’Ambulance et nos 
derrières. L’attaque aboutit vers 16H à d’immenses abatis couvrant, à pertes de 
vue, la droite de la position ennemie. 

Nous avons 2 tués et 12 blessés ! Les Cies Macé et Berthonnaud sont 
ramenées en arrière pour la nuit. Vers 14H, l’ennemi a tenté timidement sur notre 
droite un mouvement tournant facilement retroussé. 

Il faut donner du repos aux troupes qui n’ont ni mangé ni bu pendant 36 heures, 
et évacuer tous nos blessés. 
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Modèle A Colonne expéditionnaire du Cameroun - Bataillon N° 1 
Etat nominatif des officiers, sous-officiers et soldats tués et blessés au combat de Sende 4 mai 1915 

Noms Grade Tués Blessé
s 

Prisonniers disparus Chevaux 
tués ou 
perdus 

observations 

6148 Oumar Baïla caporal  1    1ère Cie Bonn° 1 
231 Moussa Taraoré sergent 1     2ème Cie Bonn° 1 
1090 Moussa Bamba 1ère cl.. 1     " 
6995 Sadaga N’Diaye 2ème cl.  1    " 
8275 Saga 2ème cl.  1    " 
362 Simba Zapéré 1ère cl..  1    " 
1472 Samba Diallo 2ème cl.  1    " 
1259 Digiba Kourouma caporal  1     
8110 Bakary Diakité 2ème cl.  1     
5079 Bemba Djaban 2ème cl.  1    " 
8261 Djibril N’Gom 2ème cl.  1    " 
9779 Sina Dembélé 2ème cl.  1    5ème Cie Bonn° 1 

13548 Abdouraman Diallo 2ème cl.  1    " 
685 Tiécoura Diravogé 2ème cl.  1    " 

TOTAUX 2 12     
 

5 mai La Cie Branche part à 5H30 pour So Dibanga avec tous les blessés graves ou 
sérieux. Repos pour les troupes. Patrouilles dans toutes les directions ; l’ennemi ne 
bouge pas. 

Dans la nuit du 5 au 6, 2 tirailleurs s’approchent des tranchées allemandes où il 
y a encore du monde ; mais des renseignements rapportés par un, il ressort que 
l’on pourra tenter une attaque de nuit sur la principale position ennemie. 

6 mai Une reconnaissance commandée par le sergent-major Gliton (Cie Berthonnaud) 
reconnaît que l’ennemi a évacué la place et disparu dans la direction d’Eseka. La 
Cie Berthonnaud, avec Son de Mitrses Joanne occupe la position ennemie qui était 
extrêmement forte. 

7 mai Le S/Lt de Florys avec 2 sections de sa Cie part avec 400 porteurs pour aller 
chercher des vivres à So Dibanga. À 17 heures, retour de la Cie Branche avec 
munitions d’Artie, d’Infie et de mitrailleuses. Reçu beaucoup de réfugiés indigènes 
qui ne donnent aucun renseignement intéressant. C’est assommant de marcher 
toujours comme des aveugles. Les Allemands massacrent toujours les indigènes. 

Un tirailleur blessé en patrouille : 
 Faboma Koné  2ème Cl.  3402  2ème Cie,  blessé. 

8 mai Préparé l’installation d’un poste à Sendé qui servira de gîte d’étape aux convois 
et de dépôt d’éclopés. 

Reçu à 18H Cie Haillot de renfort ramenant d’Edéa : 7 E, 126 tirailleurs, 
16 porteurs. Avec elle de Florys ramenant 370 charges de vivres, mais presque pas 
de vivres pour Européens. 

9 mai Laissé le poste de Sendé commandé par l’adjudant Rouchaud de la Cie Haillot : 
30 hommes du poste de So Dibanga, plus les éclopés, tirailleurs et porteurs. 

La colonne se met en avant à 8H. Cie Berthonnaud à l’avant-garde. On suit la 
voie ferrée. Coups de feu échangés tout le long de la route avec des patrouilles 
ennemies. 

Campé au Kil. 161 au point où la voie ferrée coupe pour la 2ème fois la rivière 
Libi. 

 Sergent Ousman Bâ 3540  2ème Cie,  tué. 

10 mai Départ à 6H5’. Cie Branche à l’avant-garde. Marche très lente ; coups de feu tout 
le long de la route, pas de pertes. Campé à 11H30 sur la rivière Njokob au 
Kil 170.700. 

Nuit calme sans un coup de feu. 
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11 mai Départ à 6 heures. Cie Deslaurens à l’avant-garde. Dès le départ, des coups de 
feu sont échangés entre l’avant-garde et les patrouilles de l’ennemi. Au sortir d’une 
profonde tranchée de la voie ferrée orientée Nord-Sud, on aperçoit une immense 
étendue débroussaillée barrée à l’Ouest par la très forte position d’Eseka (mamelon 
450, 600 et 800) abatis, tranchées, blockhaus pour mitrailleuses ; forêt épaisse à 
droite et à gauche. Impossible de songer à progresser directement sous le feu de 
mitrailleuses venant de l’Ouest et de tranchées situées au Sud de la voie ferrée 
(invisibles). Le Capne Deslaurens, avec 2 sections de sa Cie, 1 section Cie De Florys 
vont frayer un chemin dans la brousse épaisse, mais facile à couper, qui s’étend 
entre le mamelon bas, son objectif d’attaque, et la voie ferrée. Il commence à 13H 
ce dur travail qui n’aboutira qu’à 15H. 

L’Artie trouve une position à l’Est de la gde tranchée de la voie ferre, elle démolit 
un blockhaus et plusieurs maisons. À 15H, la Cie Deslaurens s’engage vivement. Il 
lui est fait envoi de 2 sections de la Cie Haillot avec Sous-Lieutt Clerget et section 
de Mses James. 

La surprise de l’ennemi au mamelon 600 a été complète. Il fuit en désordre vers 
la gare d’Eseka poursuivi par notre feu du haut des mamelons 600 et 800 occupés 
à 16H par Clerget et Deslaurens ; pendant qu’à la même heure le Capne Haillot et le 
sous-Lieutt Theil occupent le mamelon 450 *. Les pertes de l’ennemi sont sérieuses. 
Nous n’avons qu’un blessé : 

Chebri Diallo 2ème Cl.  242  Cie Haillot   blessé 

 

12 mai Occupation d’Eseka, centre important surtout par la gare. Reçu des 
renseignements précis sur l’emplacement du matériel roulant au terminus de la voie 
normale Kil 178. J’irai demain. 

13 mai À 6H, départ d’une colonne volante (Ct Méchet) Cies Berthonnaud, Branche, de 
Florys, Son Mses Joanne, section d’Artie Tanières. Marche lente, sans un coup de feu, 
dans un pays cependant facile à défendre !!! Cie Berthonnaud à l’avant-garde. Au 

                                                 
* Le Journal comprend 2 pages en fin de carnet evec des croquis d’opérations. Celui reproduit ici décrit l’avancée sur 
Eséka. 
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Kil 177.500 les Allemands ont obstrué une tranchée profonde de chemin de fer en 
faisant un déraillement de vingt wagons chargés de ballast. Là nous recevons 
quelques coups de fusil ; puis plus rien et on s’empare sans peine de 5 grosses 
locomotives, 1 moyenne, 1 plus petite et plus de 200 wagons de marchandises et 
de voyageurs. Le sergent Cohen Scali du Génie met hors d’usage d’une façon 
définitive toutes les machines. La colonne rentre à Eseka sans être inquiétée.  

14 mai On détruit tout ce qui peut être détruit à Eseka et on prépare les évacuations 
sur la Kelle. 

15 mai Cie Deslaurens conduit j.q. Sende le sous-Lieutt Pasquet et le sergent Cohen 
Scali rentrant tous 2 à Edéa, avec 200 porteurs et qq éclopés. Ils rentrent avec 
5 lorrys* pris au terminus et pas mal de matériel de chemin de fer. Le poste de 
Sende sera aussi évacué sur So Dibanga. 

16 mai Retour de la Cie Deslaurens. 

17 mai Départ d’Eseka à 6H, sans être le moins du monde inquiétés pour aller rejoindre 
le Lieutt-Colonel Haywood à Wum-Biaga’s. On suit une route frayée depuis peu par 
les Allemands. Campé à 13H à 1500 mètres au-delà du village de Mijems, nœud de 
routes important. 

18 mai Départ à 6H, le chemin est moins bon, terrain plus accidenté, on rencontre 
fréquemment du poto-poto. Nous sommes suivis par quantité d’indigènes fuyant la 
région d’Eseka où il aurait été très utile que nous restions !forme l’arrière-garde. 

19 mai Départ à 6H. Passage de la Kellé à gué de 6H35 à 8H45. Route très dure pour 
les porteurs. Cadavres de gens mutilés par les Allemands ! À 10H30, rencontré une 
patrouille anglaise venue au devant de nous. Nous arrivons au camp anglais de 
Wum-Biaga’s à 15H. Installation du camp de la colonne. 

20 mai Repos. Arrivée d’un convoi de 421 charges de vivres pour nous. 

 La suite sur un autre cahier. 

                                                 
* Un lorry est un wagonnet de chemin de fer. 
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Fascicule II 
Bataillon sénégalais N° 1 

Journal de marche 
Du 21 mai 1915 au 23 avril 1916 

�  
1915 Suite du Journal de marche du B on N° 1 

21 mai Le sergent major Gloton parti ce matin avec 60 h pour aller prendre un convoi 
de vivres à la Ndupé revient à 11H, ayant rencontré le convoi en route, 379 charges 
de vivres. 

22 mai Evacuation de 22 tirailleurs et 91 porteurs. Une reconnaissance de 25 hommes 
avec Adjudant Mosi Diamanou va sur le chemin d’Eseka rentre sans avoir rien vu. 

23 mai Arrivée du Colonel Mayer qui prend la direction des opérations. Reçu une 
compagnie de renfort (Capne Bergeron) comptant 3 Européens, 147 tirailleurs, 
20 porteurs. Reçu également 60 hommes en complément pour les 5 autres 
compagnies. 

24 mai Préparatifs de départ pour demain, les Anglais prenant l’avant-garde pour deux 
jours. 

25 mai Les Anglais progressent très peu. Nous camperons encore aujourd’hui à Wum 
Biaga’s où nous laissons la Cie Macé avec un fort contingent anglais et des éclopés 
français et anglais. 

26 mai Départ à 6 heures. Le contingent français comprend 86 européens, 
800 tirailleurs, canonniers ou sapeurs, 1050 porteurs. Marche lente, les Anglais 
refoulent lentement l’ennemi. Campé près de la mission de Ntim. 

Tornade très violente. 

27 mai Le contingent français prend l’avant-garde avec 4 Cies, les 2 sections de Meuses 
et la section d’Artie. 2 Cies marchent avec le gros au convoi. Cie Deslaurens d’avant-
garde. L’avant-garde se heurte à une très forte position ennemie établie sur les 
hauteurs de N’Gock couvertes par des ravins, des abatis et une brousse épaisse. 
L’Adjudant Lavorel est tué. Deux sections Deslaurens s’étendent à droite de la 
route. La Cie Bergeron envoyée à gauche de la route trouve encore des tranchées 
ennemies, tire beaucoup et, conduite mollement, n’avance pas. La Cie Deslaurens 
est renforcée par 2 sections de la Cie Branche et Son de mitrailleuses James. Mais 
sur tout le front l’ennemi est couvert par des abatis que seul un feu très violent 
d’Artie pourrait détruire. Nous ne sommes pas approvisionnés en munitions d’Artie 
pour une pareille besogne. Pertes : 3 tués, 10 blessés. 

 

Etat nominatif des officiers, sous-officiers et soldats tués et blessés au combat de N’Gock 27 mai 1915 
Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 

11283 Lavorel Adjt 1    1ère Cie Bonn° 1 
3492 Mefal N’’Diaye caporal 1    " 
2258 Karima 2ème cl.  1   " 
6767 Kampi Koné 2ème cl.  1   " 
167 Lafia 2ème cl.  1   " 
301 Koména 2ème cl.  1   " 

18739 Youré Mongosida 2ème cl.  1   " 
267 Moussa Diarra 2ème cl.  1    
5801 Ouara Bessanogou 2ème cl.  1    
8157 Sory Samoura 2ème cl.  1   SHR 1er Bon 

10628 N’golo Coulibaly 2ème cl. 1    5ème Cie Bonn° 1 
39 Mamadou Thiam 2ème cl.  1    

124 Yaboué Konan 2ème cl.  1   " 
TOTAUX 3 10    
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28 mai Les Cies Deslaurens et Baude fixent l’ennemi sur le front. Les Cies Haillot, 
Branche et Bergeron avec Son de mitrailleuses Joanne tentent un mouvement 
tournant sur la droite ennemie. À 17H, se trouvant trop en l’air et n’ayant pas encore 
atteint la gde route en arrière de la position ennemie, le Capne Haillot se décide à 
rentrer au camp. Pertes : 3 blessés. Affaire Griffith : 5 blessés. 

 

Etat nominatif des officiers, sous-officiers et soldats tués et blessés au combat de N’Gock et à l’affaire Griffith, 
29 mai 1915 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
898 Missa Taraoré 1ère cl.  1   2ème Cie Bonn° 1 
6861 Mamady Camara caporal  1   2ème Cie Bonn° 1 
2073 Boudiougou Traoré 2ème cl.  1   Génie 

TOTAL  3    
Affaire Griffith 

6642 Yabéré 2ème cl.  1   4ème Cie Bonn° 1 
9095 Tama Tandia 2ème cl.  1   4ème Cie Bonn° 1 
3449 Ma Seck Seck 2ème cl.  1   4ème Cie Bonn° 1 
5210 Ahmed Doura 2ème cl.  1   4ème Cie Bonn° 1 
2597 Atman Gueye 2ème cl.  1   4ème Cie Bonn° 1 

TOTAL  5    
 

29 mai Même rôle fourni par le Cies Deslaurens et Baude. Une colonne anglaise 
reprend le mouvement du Capne Haillot. Au bord de la route, une section de la 
Cie Bergeron (S-Lieutenant Lamard) et une section Cie Berthonnaud (Lieutt 
Mahmadou Ba) fixent l’ennemi dans les tranchées. Lieutt Mahmadou Ba tué ! 
escomptent attaque demain matin. Pertes : 2 blessés, 1 tué 

 Lieutenant Mamadou Ba  tué 2ème Cie Bonn° 1 
5083 Diagou Sène 2ème cl. blessé 1ère Cie Bonn° 1 
2409 Moussa Diallo 1ère cl. blessé 3ème Cie Bonn° 1 

 

30 mai Cie Baude et Son de Mlles Joanne remplacent Cie Deslaurens à droite de la route. 
La Cie Branche part à 9 heures pour prononcer un mouvement tournant sur la 
gauche ennemie. Mais une patrouille de la Cie Baude atteint la position ennemie qui 
est éventée. À 9 heures, nous occupons toute la position ennemie ; les Anglais sont 
arrivés un peu tard. Pertes : 1 blessé. 

Zoupa Doussouba 2ème Cl.  9139  3ème Cie Bon n° 1 

31 mai Nous prenons de nouveau l’avant-garde ! Cie Baude à l’avant-garde. Vers 8H, 
l’avant-garde se heurte à une position ennemie fortifiée. Village de Matem ; elle 
progresse lentement. Sous-Lieutenant Kleinholt tué ; plusieurs tirailleurs blessés. 
Sous la menace de l’Artie qui a pu trouver une position de Bin, et d’un mouvement 
tournant exécuté par Cie Berthonnaud et Section de Florys, l’ennemi évacue vers 
11H la position qui n’était qu’une avant-ligne. Nous rencontrons une 2ème position 
très forte, couverte par un marécage encombré d’une brousse infranchissable. Les 
Cies Baude et Berthonnaud attaquent violemment mais sont prises sous un feu 
violent de mitrailleuses et d’Infanterie et il faut constater que l’on ne peut progresser 
de front. 

Pertes subies : 5 tués, 17 blessés. 
 

Etat nominatif des officiers, sous-officiers et soldats tués et blessés au combat de Matem le 31 mai 1915 
Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 

2210 Dji Sembélé 2ème cl. 1    2ème Cie Bonn° 1 
5275 Fadiala Kabou 2ème cl.  1   " 

17355 Mamadou Kamara 1ère cl.  1   " 
8097 Coli Baogi 2ème cl. 1    2ème Cie Bonn° 2 
2062 Badiara Kamagaté 2ème cl.  1   " 

15376 Bienkolo Diarra 2ème cl. 1    5ème Cie Bonn° 2 
13346 Inifou Touré 2ème cl. 1    " 

 Kleinholt Sous-Lieut 1    " 
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838 N’Guey Sangaré caporal  1   " 
10532 Amadou Dioungoyabé 2ème cl.  1   " 
9685 Zanga Kourki 2ème cl.  1   " 

13408 Morlaye Kamara 2ème cl.  1   " 
13437 Soriba Kamara 2ème cl.  1   " 
9116 Barka Sané 2ème cl.  1   " 

12262 Dji Doumbia caporal  1   " 
14207 Mamouh Kâ 2ème cl.  1   " 
1504 Diara Samaké Adjudant  1   " 
5766 Tiémolo Taraolé 2ème cl.  1   " 

14297 Mama Diop 2ème cl.  1   " 
14319 Doumouna Diara 2ème cl.  1   " 

380 Aka Yao 2ème cl.  1   " 
14309 Samba Gueye 2ème cl.  1   " 

TOTAUX 5 17    
 

1er juin On retient l’ennemi sur le front pendant que le Capne Bergeron avec sa Cie, la 
Cie Branche et Son de Mlleuses James part à 6H pour faire un mouvement tournant sur 
la gauche ennemie. En tâtant l’ennemi sur le front, une patrouille a deux tués et 
3 blessés dont un sapeur indigène du Génie. 

 

Etat nominatif des pertes subies au combat de Matem le 1er juin 
Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
420 Boubou Konté sergent 1    2ème Cie Bonn° 2 
5305 Mady Sembélé 2ème cl. 1    " 
6147 Mamady Mara 2ème cl.  1   " 
212 Abdoul Diop 1ère cl.  1   " 
106 Mamady Keita 1ère cl.  1   Génie 

TOTAUX 2 3    
 

2 juin Le détachement Bergeron, mal dirigé, vient aboutir tout près du campement ! 
Son mouvement est complètement manqué ! Il est 10H. 

À 14 h, départ du Capne Deslaurens avec sa Cne, la Cne Berthonnaud, la Section 
de Mlleuses Joanne pour reprendre le mouvement tournant du Capne Bergeron. Il 
emmène avec lui une Cie anglaise (Capne Riply) et une mitrailleuse anglaise. 

3 juin Le détachement Deslaurens est attaqué dans l’après-midi assez sérieusement, 
mais peu de pertes alors que l’ennemi en subit de sérieuses. 

4 juin À 9 heures, nous occupons la position ennemie évacuée sous la pression du 
détachement Deslaurens. Cette position qui était extrêmement forte était aussi très 
étendue : front d’au moins 1800 mètres : blockhaus dans l’épaisseur de la forêt. Le 
détachement Deslaurens rejoint la colonne à 14H30. Il a eu un Tr tué : 

Nisuga 2ème classe 2ème Cie N° Mle 8235 Tué. 

5 juin Les Anglais prennent l’avant-garde. Marche très lente mais sans rencontrer de 
position fortifiée. Campé près du carrefour route de Jaunde, route de Bafia. Une 
patrouille ennemie tire qq coups de feu sur des porteurs du Génie qui abattaient 
des cases gênant le tir des mitrailleuses James. 

6 juin Le gros de la colonne reste sur place, les Anglais avançant fort peu ! 

7 juin Nous prenons l’avant-garde. Cie Bergeron à l’avant-garde. Nous trouvons une 
très forte position ennemie installée sue la rive Est de la rivière Epupuge ! Marais 
profond et large brousse épaisse, épineux, à peu près impénétrables. La 
Cie Bergeron s’engage mais subit des pertes sérieuses : Sergent Fichepain tué. 
Nous ne pouvons utiliser ni mitrailleuses ni canons ! Pertes : 3 tués, 3 blessés. 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
4105 Fichepain sergent 1    5ème Cie Bonn° 1 

10214 Fodé Fofana 2ème cl. 1    " 
10353 Tiébélé Niaré 2ème cl. 1    " 
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10346 Samba Sidibé 2ème cl.  1   " 
10894 Allai Tolba 2ème cl.  1   " 
2562 Moussa Diawara caporal  1   " 

TOTAUX 3 3    
 

8 juin Envoyé le matin Cies Branche-Berthonnaud et Section de Mitrailleuses James 
faire un mouvement tournant sur la gauche de l’ennemi que nous fixons pendant ce 
temps. Sur un front étendu au Nord et au Sud de la route. L’Artie tire un peu dans la 
direction des tranchées ennemies. 

9 juin Envoyé au Capne Branche un jour de vivres avec le Lieutt Meriaux et 
40 hommes de la Cie Haillot. Vers 16H20, le Capne Branche est engagé assez 
vivement : il a pu franchir l’Epupuge, mais a encore trouvé de l’autre côté un terrain 
marécageux couvrant parfaitement la gauche ennemie. Pertes : 3 blessés. 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
10702 Ambadou Moro 2ème cl.  1   5ème Cie Bonn° 1 
8963 Mousa Amadou 2ème cl.  1   3ème Cie Bonn° 1 
4072 Suleyman Diakité Capal  1   " 

TOTAL 3 3    
 

10 juin Branche s’engage vivement à 7H ; nous soutenons son action sur tout le front. 
La Cie Macé rejoint la colonne. Envoyé au Capne Branche 1 jour de vivres, des 
munitions et des cadres arrivés avec Cie Macé : 3 officiers et 3 sous-officiers 
Européens. Pertes : 5 blessés. 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
6251 Wendé Dieng sergent  1   2ème Cie Bonn° 1 

10523 Tiéfing Sangaré Capal  1   3ème Cie Bonn° 1 
6157 Mamadou Niang 2ème cl.  1    
5208 Moussa Ba Capal  1    
145 Bandiougou Mara 1ère cl.  1   " 

TOTAL  5    

11 juin À midi 30, envoyé pour relever détachement Branche Cie Deslaurens et Son 
Mllses Joanne. Une colonne anglaise (Lieut-Colonel Rose) fait un mouvement 
tournant par le Nord. Pertes : 2 blessés. 

3692 Kaba Kamara 2ème cl.  blessé   2ème Cie Bonn° 1 
230 Samba Kamara 2ème cl.  blessé   SHR  Bonn° 1 

 

12 juin Au matin avant le jour, fusillade ennemie sur tout le front. Des patrouilles 
aussitôt envoyées constatent que l’ennemi a évacué la position pendant la nuit. La 
Cie Bergeron l’occupe et la Cie Haillot est poussée en avant au devant de la colonne 
anglaise qui débouche sur la route au kil. 103. 

Un détacht comprenant une section de la Cie Macé est envoyé au devant du 
convoi venant de la Ngwé. Il rencontre l’ennemi au Kil 94. Sergent Porra tué ; le 
détacht commandé par un Capne anglais rentre au camp. Pertes : 1 tué, 1 blessé. 

 Porra Sergent européen tué 4ème Cie Bonn° 1 
5041 Demba Sarr Caporal blessé " 

 

13 juin On reste sur place. RàS. 

14 juin Le convoi venant de Wum Biaga’s et comprenant 500 charges a été pris le 12 
par un fort détachement allemand. Il n’y avait que 32 hommes d’escorte ! Belle 
conduite du Capl Griffet qui tue un Officier allemand. 

Comme nous n’avons plus de vivres, ordre est donné de partir immédiatement 
pour Wum Biaga’s. Départ à 9 h. Nous prenons l’avant-garde. Trouvé à N’Gock la 
Cie Berthonnaud. Nous arrivons à 16 h à Wum Biaga’s sans avoir été inquiété par 
l’ennemi. 

15 juin Repos à Wum Biaga’s. Le poste sera évacué demain. La Cie Charpentier qui 
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tenait garnison à W-B rentre dans le contingent français de la colonne.  

16 juin Départ pour la Ngwé. Nous prenons l’arrière-garde. Vers 14H, la Cie Macé 
d’arrière-garde est violemment attaquée. La section du sergent Yenvem est mal 
engagée. Dégagé la Cie Macé avec les Cies Charpentier et Branche. Combat très 
violent. L’arrière-garde toute entière rejoint la colonne à N’Kon-Jock à 18H. 

Pertes : 9 blessés, 8 tués ou disparus. 
 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
9082 Sileymane Guéro 2ème cl.  1   4ème Cie Bonn° 1 
8394 Simina Taraoré 2ème cl.  1   " 
9055 Fagai Sissoro 2ème cl.  1   " 

12103 Louka 2ème cl.  1   " 
16399 Bala Taraoré sergent  1   " 
3352 Mamady Famata Capal  1   " 

10784 Mamady Famaké 2ème cl.  1   " 
8370 Tana Bakouo 2ème cl.  1   " 

10336 Mamady Kourouma 1ère cl.  1   " 
5049 Diame Bodj 1ère cl.    1 " 

10530 Amadou Diallo 1ère cl.    1 " 
166 Amady Sidibé 2ème cl.    1 " 
9129 Monda Gourou 2ème cl.    1 " 
8619 Mactar Guette 2ème cl.    1 " 

11611 Bié Kouassi 2ème cl.    1 " 
8520 Gabo Kamara 2ème cl.    1 " 

38 Oussou 2ème cl.    1 " 
TOTAL  9  8  

 

17 juin Nous conservons encore l’arrière-garde ! Lenteur d’écoulement de la colonne 
anglaise. Vers 7H, l’arrière-garde sous le commandement du Capne Deslaurens, est 
violemment attaquée. La Cie Deslaurens est immédiatement renforcée à droite par 
les Cies Berthonnaud et Branche, à gauche une partie des Cies Bergeron (1 Son), 
Baude (2 sections). Les 2 sections de Mllses entrent aussi en action. L’ennemi qui 
essayait de progresser sur les flancs est arrêté net. Il a dû subir de grosses pertes ! 
Deux sections de la Cie Haillot (Lieutt Meriaux) occupent la première crête en arrière 
et nous nous déroulons sans difficulté. Le mouvement de retraite s’effectue par 
échelon de crête en crête puis vers 13H, on reprend la marche normale sans plus 
être le moins du monde inquiété par l’ennemi. Recueillie en route et ramenée avec 
nous une foule de détachements anglais et 1 détt français, échelonnés tout le long 
de la route. 

Arrivée à la Ngwé à 16 heures. Pertes : 4 tués, 12 blessés. 
 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
8491 Benena Dabou 2ème cl.  1   1ère Cie Bonn° 1 
8553 Jarinou 2ème cl.  1   " 

17553 Bala Ouada 1ère cl.  1   " 
16277 Rabokonga 2ème cl.  1   " 
12385 Mamadou Keita 2ème cl. 1    " 

 Marchadier Sergt major 1    " 
392 N’Golo Ouattara 2ème cl.  1   2ème Cie Bonn° 1 
1251 Moriba Koné 1ère cl.  1   " 
494 Amadou Kaba 2ème cl. 1    " 

14939 Moussa Diaye 2ème cl. 1    4ème Cie Bonn° 1 
10679 Koloma Télé 1ère cl.  1   5ème Cie Bonn° 1 
1002 Sandiki Samaké 2ème cl.  1   " 
5695 Gata Coulibaly Capal  1   " 
831 Mamadou Dy 2ème cl.  1   " 
962 Mamady Taraoré 2ème cl.  1   " 
960 Bakary Sako 2ème cl.  1   " 

TOTAL 4 12    
 



Corps expéditionnaire du Cameroun 1915 
1er Bataillon 

34 

18 juin Laissé à la Ngwé avec un fort contingent anglais (Lieutt-colonel Coburn) 
Cie Haillot, Cie Baude, Cie Charpentier, Son Mle James, section d’Artie, section du 
Génie, médecin major Druneau. 

Départ à 7 heures. Les Cies Deslaurens et Berthonnaud sont parties à 6H avec 
l’ambulance mixte qui marche avec le détachement anglais du Lieutt-colonel 
Haywood. Campé à l’est de la rivière Njiba, les Anglais ne pouvant plus avancer ! 
Des renseignements font prévoir une attaque pour demain ? 

19 juin Départ à 5H15. Cies Deslaurens et Branche à l’arrière-garde. Arrivée sans 
incident à Edea à 12H15. Les Cies reprennent leurs cantonnements du 27 avril. 

  

7 septembre Allé à So Dibanga avec Cie Macé en vue des opérations prochaines. Déterminé 
à So Dibanga emplacement du camp destiné à la colonne. 

13 septembre Conduit à So Dibanga les Cies Macé et Plat (5ème Cie du Bon n° 1). 

25 septembre L’Etat-major du Bon part pour So Dibanga avec la Cie Branche. 

26 septembre Mise en état de la gare de So Dibanga pour y loger près d’une compagnie. 

28 septembre Reconnaissances et patrouilles dans toutes les directions. Renseignements 
intéressants sur Masondo où l’on pourrait sans doute tenter un coup de main. 

Arrivée à So Dibanga de la Cie Berthonnaud et d’une centaine de porteurs. 

29 septembre Recueilli un indigène fugitif de So-Mapan, nommé Njem ou Niem ; il connaît 
bien, dit-il, les environs de Sendé. 

1er octobre Arrivée d’un peloton de la Cie Deslaurens, section d’Artie Tanières, détacht du 
Génie Jacquet et une centaine de porteurs. 

2 octobre Reçu, en deux trains, Capnes Bolland et Cadene, plusieurs sous-officiers 
européens pour renforcer les cadres des Cies, 650 porteurs sénégalais, 
180 porteurs du Kil 109. 

3 octobre Reconstitution des équipes de porteurs dahoméens !! Ils s’attendaient tous à 
être rapatriés !! 

4 octobre Achèvement de la réorganisation des équipes de porteurs. 

5 octobre Visite des porteurs par le Médecin-Major Marque. Les Dahoméens se font tous 
porter malades en masse. 

À 17H, départ de la Cie Plat avec une mitrailleuse ; ce détachement marche 
contre les positions ennemies signalées vers Sukulu Kuki et Hagbès et doit les 
attaquer demain matin au jour. 

À la même heure, départ d’une section de la Cie Deslaurens sous le Ct du sous-
Lieutt Molières pour faire une embuscade à Mesondo. Elle agira demain au jour. 

À la même heure, départ d’un petit groupe de tirailleurs et partisans sous la 
conduite du caporal Mama pour faire une embuscade à 2 Km S-E de Mesondo. 

6 octobre À 2H30, départ de la colonne de combat comprenant les Cies Facon, Deslaurens 
(moins 1 section) et Branche, section de Mlles James, section d’Artillerie Tanières, 
1er échelon du Sce de santé. 

Le convoi, sous l’escorte de la Cie Macé, doit quitter So Dibanga avec le lorry 
blindé (Mlleuse de rempart) à 6H.  

Au kilomètre 126, vers 5H (il ne faisait pas encore jour), l’avant-garde est 
accueillie, au débouché d’une tranchée de chemin de fer, par une vive fusillade. La 
marche est reprise au jour à 6H. L’ennemi a préparé là une position d’où il bat 
efficacement la voie ferrée et ses abords. Il est peu à peu repoussé mais nous 
subissons des pertes sensibles. 

La colonne atteint vers 13H30 la rivière Me-Kos, Kil 128.500 et s’y installe pour 
camper. 
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À 16H, départ du convoi d’évacuation des blessés et de deux malades : 
Capne Branche t soldat mitrailleur Blot ! 

 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
 Facon Capne  1   2ème Cie Bonn° 1 
 Quéruel Adjt Chef  1   " 
 Andréani Adjt  1   " 

8625 Malik N’Diaye 2ème cl.  1   " 
8247 Landavego 2ème cl.  1   " 
8523 Toumani Sidibé 2ème cl.  1   " 
8507 Bakary Taraoré 2ème cl.  1   " 
8212 Dzanéga clairon  1   " 
2460 Sibiry Diakité 2ème cl.  1   " 
8045 Mamady Tounkare 2ème cl.  1   " 
8153 Fanfaré Oualaré 2ème cl.  1   " 
5110 Ahmadou Diang 2ème cl.  1   " 

13258 Diakoro Coulibaly 2ème cl.  1   " 
2668 Tiécoura Kourouma Capl  1   " 
320 Trente Diara 1ère cl.  1   " 
8820 Bile 2ème cl.  1   " 
5078 Dofène Sène 2ème cl.  1   " 
5038 Mory N’Gom 2ème cl.  1   " 
7979 Kandé Diallo 2ème cl. 1    " 
1251 Moriba Kondé Capl 1    " 
8114 Dian Sidibé 2ème cl. 1    " 
1614 Habi Diouf Adjt 1    " 
6156 Abdoulayre Taraoré 2ème cl. 1    " 
5167 Seing Diop 2ème cl.  1   1ère Cie Bonn° 1 
3877 Mahurady Coulibaly Adjt 1    " 

TOTAL 6 19    
 

7 octobre On attend retour escorte du convoi de blessés. Distribution de vivres ? Départ 
midi. Marche lente. La colonne atteint la gare de Mesondo vers 15H. La section 
Molières rejoint à 17 heures. Elle a eu hier 1 tué et 1 blessé. Elle a sérieusement 
inquiété l’ennemi sur ses derrières. 

8 octobre Départ 6H30. Marche extrêmement difficile à cause de la brousse qui est 
devenue extrêmement épaisse depuis Mai dernier. Cie Macé à l’avant-garde. La 
colonne atteint la rivière Pum-Lep et y campe. Envoyé le Lieutt Wild, Ct la 3ème Cie, 
avec 2 sections de sa Cie, une mitrailleuse, pour seconder par le Nord le détacht 
Garnier Plat qui attaque Sukulukuki.  

7583 2ème  Zii Tareni Cie Macé tué 

9 octobre Séjour de la colonne sur le Pum-Lep, à portée des troupes attaquant 
Sukulukuki. La position de Sukulukuki tombe dans l’après-midi. 

10 octobre Poussé jusqu’à Balom, Kil. 134.500, point important en raison des chemins 
conduisant vers Hagbès. Essayé liaison directe avec Garnier : une crue de la 
Dibanga rend la chose impossible. 

11 octobre Séjour à Balo. Tout le détachement Garnier, Plat, Wild manque de vivres. 
Envoyé un convoi de 2 jours de vivres qui passe par le Kil 131, avec l’aide d’un 
détacht du Génie pour franchir la Dibanga. Passage terminé vers 15 heures. 

12 octobre Arrivée à Balo dans la matinée du caporal Mama et d’une section du Lieutt Wild 
venant chercher des vivres. Le détachement Garnier Plat marche demain sur 
Hagbès. La colonne marchera sur Binpim pour menacer les derrières de la position 
d’Hagbès par le chemin Binpim Hagbès. 

13 octobre Marche relativement facile. L’ennemi lâche pied tout de suite. La colonne 
traverse de nombreux campements abandonnés et atteint à 15H30 la rivière 
Makotta II où elle campe. 
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La Cie Plat et le Lieutt Wild avec 2 sections, plus 2 Mlleuses rejoignent la colonne 
à 19 heures. Dans la matinée ce détachement, aidé de la Cie Baude (1 canon) a 
chassé l’ennemi d’une position établie sur la rivière Paki. La Cie Plat a eu 2 tués et 
5 blessés. 

 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
232 Gabo 2ème cl.  1   Cie Berthonnaud 
8648 Ousman Samba 2ème cl.  1   SHR du Bon n° 1 
3146 Mamadou Kondé 2ème cl.  1   Cie Plat, 5ème du  Bonn° 1 

19730 Ousman Ba Clairon  1   " 
3478 Tiécoura Kondé 2ème cl.  1   " 
3489 Kaba Taraoré 2ème cl.  1   " 
1290 Moussa Kondé Capl  1   " 
9403 Fanou Keïta 2ème cl. 1    " 
2254 Lamine Diattare 2ème cl. 1    " 

 

14 octobre Cie Deslaurens à l’avant-garde. Marche très lente : brousse très difficile. En plus 
des blessés mentionnés ci-après, 5 porteurs poussant le lorry blindé sont blessés. 
La colonne campe au kil 141, sur la rivière Wang-Kolt. 

 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
22 IE 4611 Biffard sergent 1    1ère Cie du Bonn° 1 

8367 Bakary Coulibaly 2ème cl.  1   SHR du Bonn° 1 
7807 Ibrahima Diallo 2ème cl.  1   " 
7798 Ambarki Toumboura 2ème cl.  1   1ère Cie du Bonn° 1 

12183 Mahamadou 2ème cl.  1   " 
 1 4    

 

15 octobre La colonne progresse lentement jusqu’au Km 142  
La Cie Chambert du Bon N°2 rejoint la colonne avec un convoi de vivres. Cette 

Cie est envoyée pour occuper le poste qui doit être établi à la Lingen ou à Sendé. 
 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
8252 Gabo 2ème cl.  1   1ère Cie Bonn° 1 
8275 Ousman Samba 2ème cl.  1   2ème Cie Bonn° 1 
9206 Mamadou Kondé 1ère cl.  1   3ème Cie Bonn° 1 

  3   " 
 

16 octobre La colonne atteint le Kil 143.500. Cie Berthonnaud d’avant-garde. Depuis 
plusieurs jours, impossible de trouver au Nord ou au Sud de la voie ferrée des 
chemins ou sentiers permettant de tourner ou de déborder l’ennemi. D’ailleurs, il 
n’occupe pas de position, mais se contente de retarder la marche de la colonne, ce 
qui est on ne peut plus facile dans une brousse où l’on ne voit pas à 4 pas devant 
soi.  

Tougou Tera 2ème Cie 2ème cl. tué 

17 octobre La Cie Deslaurens, d’avant-garde, franchit sans encombre la rivière Lep N’Kok, 
suivie de la Cie Chambert. Cette dernière avec une mitrailleuse doit flanquer la 
colonne au Nord de la voie ferrée par un chemin aboutissant vers Sendé. Ces 2 Cies 
se heurtent à une position ennemie fortement organisée. Combat très vif, pertes 
sensibles de part et d’autre La Cie Chambert est renforcée à gauche par la Cie Plat 
qui finit par trouver la droite ennemie. Pour la nuit, la Cie Plat rejoint le gros de la 
colonne ; les Cies Chambert et Deslaurens restent au contact. 
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Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
 Dumesnil Sergt 1    1ère Cie Bonn° 1 
 Vautier Sergt  1 1ère Cie Bon N° 2 Mort des suites de sa blessure  
 Dumoulin Sergt  1 1ère Cie Bon N° 2 Mort des suites de sa blessure  
 Tiécoura Bamba 1ère cl. 1 1   1ère Cie Bonn° 1 

3419 Birama Sangaré 1ère cl. 1 1   " 
5167 Seyni-Diop 1ère cl. 1 1   " 
9042 Moussa Sousoko 2ème cl. 1 1   " 

 Momo Kamara 2ème cl. 1 1   1ère Cie Bonn° 2 
 Adéchima 2ème cl. 1 1   " 

3127 Moussa Diakité 2ème cl. 1 1   " 
12173 Soumaïla 2ème cl. 1 1   " 

 Makan Taraoré 2ème cl. 1 1   " 
5083 N’Diogou Séne 2ème cl.  1   1ère Cie Bonn° 1 
5146 Oumar Baïla Sergt  1   " 
8094 Mamady Kourouma 2ème cl.  1   " 
3488 Sara Koné 2ème cl.  1   " 

15681 Boubou Taraoré 2ème cl.  1   " 
8210 Raga 2ème cl.  1   " 
8213 Arouna 2ème cl.  1   " 
5162 Nji Taraoré Capl  1   " 
4209 Fily Sidibé Sergt  1   " 
6294 Nigana Faye 2ème cl.  1   " 
8119 Toumaré Diékili 2ème cl.  1   SHR   Bonn° 1 
7161 Kapié Diop 2ème cl.     1ère Cie Bonn° 2 

11811 Bakary Cissé 2ème cl.     " 
11993 Sara Touta 2ème cl.     " 
13778 Toumarré Diallo 2ème cl.     " 
8302 Moussa Bamba 2ème cl.     " 

10847 Kayambo Kondé 1ère cl.     " 
6859 Moussa Coulibaly Capl     " 

10689 Bakary Fofana 2ème cl.     " 
10867 Assoumana Koné 2ème cl.     " 

995 Bougou Sidibé Capl     " 
12420 Babady Touré 2ème cl.     " 
3336 Moussa Koné Capl     " 

59 Kadié 2ème cl.     " 
141 Kieping Konaté 2ème cl.  1   1ère Cie  Bonn° 1 

TOTAL 11 26    
 

18 octobre La position ennemie tombe sous l’action d’un mouvement débordant d’une forte 
fraction de la Cie Chambert (Adjudant-chef Furleyre) et la menace d’un mouvement 
tournant effectué par fraction de la Cie Deslaurens et la Cie Wild qui tombent sur la 
voie ferrée à l’Est de la halte de Njok Bisol. 

6157 Mamadou Niang 2ème cl.  blessé  3ème Cie Bonn° 2 

19 octobre Cie Plat d’avant-garde. Le Capne est malade. La Cie est commandée par le 
Lieutt Salvagnac. Marche très lente de la colonne flanquée au Nord par la 
Cie Chambert. On atteint la Lingen. La Cie d’avant-garde tâte la position ennemie de 
16H à 17H30. position ennemie sérieusement organisée. Le gros de la colonne 
campe au kil 146.500. 

 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
3002 Bakary Diawara 2ème cl.  1   5ème Cie Bonn° 1 
3191 Sulakata Ouaté 2ème cl.  1   " 
1003 Fodé Sidibé Capl  1   " 
726 Adama Taraoré Capl  1   " 

11811 Bakary Cissé 1ère cl.  1   1ère Cie Bonn° 2 
3213 Fucely Tounkara 2ème cl. 1    5ème Cie Bonn° 1 

TOTAL 1 5    
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20 octobre Cie Berthonnaud à l’avant-garde ; la Cie Chambert attaque à 500 m en avant du 
front ; la Cie Macé est envoyée dès 6 heures au N de la Cie Chambert sur le chemin 
Hagbès-Sende et la Cie Wild au Sud du front vers le confluent de la Lingen avec la 
Dibamba pour tourner la gauche ennemie. L’Artillerie tire 34 obus dont plusieurs 
tombent dans les tranchées ennemies. Vers 17H, les Cies Chambert et Macé ont 
terminé leur mouvement et aboutissent, au prix d’efforts sérieux, sur la voie ferrée, 
derrière la position ennemie ; l’ennemi lâche pied. 

La Cie Macé passe la nuit en point au Kil. 147.8020, la Cie Chambert vers 147 
(rive gauche Lingen) et le gros de la colonne au Kil. 146.500. 

 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
5081 Amary N’Diaye 1ère cl.  1   2ème Cie du Bonn° 1 
2082 Baba Diallo Capl  1   " 
198 N’Guissan 2ème cl.  1   " 
5096 Médiane Kébé 2ème cl. 1 1   " 

 1 3    
 

21 octobre La colonne passe la Lingen. Commencement des travaux du poste entre So 
Dibanga et Eseka. 

22 octobre Deux reconnaissances exécutées par les Cies Macé et Wild. On trouve les 
patrouilles ennemies vers Kil. 149.500. Continuation des travaux du poste. 

23 octobre La Cie Chambert reste au poste de la Lingen. On lui laisse 6 caisses cartouches 
réserve et 2 jours de vivres. 

La colonne part à 6H30, flanquée à droite par la Cie Deslaurens, suivant un 
sentier qui doit la conduire à la grande bananeraie occupée en Mai dernier à 
l’Ouest de Sendé. 

L’avt-garde (Cie Macé) atteint le Kil. 149 et se relie à la Cie Deslaurens. 
 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
3504 Adama Touré 2ème cl.  1   3ème Cie du Bonn° 1 
127 Samba Cissé 2ème cl.  1   2ème Cie du Bonn° 1 
2804 Alpha Mamadou 2ème cl. 1    5ème Cie du Bonn° 1 
2000 Mamady Diallo 2ème cl.  1   3ème Cie du Bonn° 1 
2564 Birahima Dina 1ère cl.  1   4ème Cie du Bonn° 1 

 Mamady Koné 1ère cl. 1    4ème Cie du Bonn° 1 
 2 4    

 

24 octobre La Cie Deslaurens continue son mouvement qui doit l’amener sur la gauche de 
la position de Sende. À 11 heures, nous occupons au kil. 150.400 la crête d’où l’on 
découvre la plus grande partie de la position fortifiée de Sende. La Cie Deslaurens 
se relie au reste de la colonne après une action heureuse contre la gauche de la 
position ennemie : l’adversaire abandonne précipitamment les fortes tranchées. On 
relève des traces de sang. La position principale de Sendé est occupée par 
l’ennemi (compte-rendu des reconnaissances). 

25 octobre Envoyé, au jour, Cie Wild pour tourner la droite de la position ennemie, par un 
sentier aboutissant à la carrière du kil. 152. L’Artie ouvre le feu à 7H, démolit un 
blockhaus, 2 mitrailleuses et arrose les tranchées ennemies. Quelques coups de 
feu partent de la droite de la position ennemie. À 13H, un gros mamelon est occupé 
par une fraction de la Cie Deslaurens et la droite de la position ennemie par une 
section de la Cie Macé. L’ensemble de la position est ensuite occupé par la 
Cie Macé en entier. 

26 octobre Trois reconnaissances envoyées au jour signalent l’ennemi battant en retraite 
dans l’Est. 

La colonne repart à midi ; les reconnaissances rejoignent en cours de route. 
La garnison de Sende est constituée par un détachement de 60 hommes de la 
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Cie Barféty (S/Lieutt Pommier). 
Marche sans résistance. Sur tout le parcours nombreux campements 

abandonnés précipitamment. La colonne atteint la Libi kil. 156.800. 

27 octobre Marche relativement facile ; la colonne atteint la branche orientale de la Libi au 
kil.162.700. Pendant cette marche, la colonne a été flanquée au sud par la Cie Plat. 
Cette menace perpétuelle d’un mouvement débordant produit sur l’ennemi l’effet 
habituel. 

4495 Toumani Sidiki 2ème cl. blessé 1ère Cie Bonn° 2 

28 octobre Cie Berthonnaud à l’avant-garde. La Cie Wild flanque la colonne au Sud et 
s’élève toujours sur le flanc gauche de l’ennemi. La progression de l’avant-garde 
dans la brousse est extrêmement difficile. 

La colonne n’atteint que vers 18 heures un point d’eau vers le kil 168. 
 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
284 Bibonne Capal  1   SHR du Bonn° 1 
8078 Aban Fofana 1ère cl. 1    2ème Cie du Bonn° 1 
2081 Pequé Miné 1ère cl. 1    2ème Cie du Bonn° 1 
9235 Mamadou Damousso 2ème cl.  1   SHR du Bonn° 1 

 2 2    
 

29 octobre Cie Plat à l’avant-garde. La colonne est flanquée au sud par la Cie Deslaurens et 
Son de mitrailleuses James, sur le chemin venant de Tima-Lom et qui aboutit, dit le 
guide, derrière Eseka. Vers 15H, les Cies Plat, Macé et l’Artie occupent au kil.171.500 
la crête d’où l’on aperçoit la cote 450 (droite de la position d’Eseka). Des indigènes 
fugitifs disent que 2 jours auparavant, il y avait à Eseka 4 Cies allemandes avec 
2 Mlleuses. Le gros de la colonne campe au kil 170.500 sur la Njokob. 

Maris Sergent fourrier tué 5ème Cie Bonn° 2 

30 octobre La Cie Deslaurens continue son mouvement sur l chemin de Tima-Lom. Sous la 
protection de la Cie Plat, l’Artie s’installe pour tirer sur les tranchées de la cote 450. 
Vers 7H, envoyé Cie Macé pour attaquer, sous couvert de la grande plantation 
Lassen, la cote 450. Ce mouvement permet à l’Artie de se déplacer vers l’Est pour 
tirer sur les tranchées des cotes 600 et 800. À 10H35, la Cie Deslaurens arrive par le 
Sud, à la gare d’Eseka et tire à courte distance sur l’ennemi qui commençait à 
abandonner la position. À midi, la Cie Deslaurens occupe la cote 800 et la Cie Macé 
se relie à elle en occupant les cotes 450 et 600. 

À 11H, arrivée, par l’Est, du détachement anglais du Lieutt-colonel Rose qui n’a 
pas à s’engager. À 13H30, toute la colonne occupe l’ensemble des 3 mamelons 
450, 600 et 800, et la gare. 

 

Mle Noms Grade Tués Blessés Prisonniers disparus observations 
3857 Lamine Diallo Capal  1   1ère Cie Bonn° 1 
2816 Ali Diakité Capal  1   1ère Cie Bonn° 1 

11299 Mamady Diallo 1ère cl.  1   1ère Cie Bonn° 1 
  3    

 

31 octobre Repos. 3 reconnaissances envoyées à 2 Km rentrent sans avoir rien vu. 

1er novembre Cies Deslaurens et Wild, et 1 Son de Mleuses (James) sous le Ct du Capne 
Deslaurens vont au Km 178, par le chemin Nord de la voie ferrée (plantation Goert). 
Le matériel est là au complet. On commence un blockhaus où restera Cie Wild avec 
1 mitrailleuse. Quelques tirailleries sans importance. 

2 novembre Arrivée du Lieutt-Colonel Faucon avec Cie Peretti du Bon n° 4. 

3 novembre Le Lieutt-Colonel Faucon prend le commandement des troupes d’Eseka. La 
Cie Peretti est, en matière d’opérations, sous les ordres du chef de Bon Ct le Bon n° 1. 

6 novembre Départ de la reconnaissance Collignon vers Bog N’So : 2 sections Cie Collignon, 
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2 sections Cie Plat, 1 Mleuse, part pour 4 jours. 
Vers 7H, l’ennemi installé dans la plantation Lassen à 1500 mètres du mamelon 

450, ouvre un feu nourri (fusils et mitrailleuses). Sur qui tire-t-il ?? Cela dure 
¾ d’heure. Quelques coups de canon le font partir. C’est ridicule. 

Rentrée de la Cie Deslaurens venant du Kil.178. 

7 nov Deux sections Cie Peretti conduisent 1 convoi de vivres à la Cie Wild, qui a reçu 
pas mal de coups de fusils sans subir de pertes. Renseignements sans importance 
de la reconnaissance Collignon. 

8 novembre Convoi de 900 porteurs à Badjob, sous Ct du Capne Deslaurens. 

9 novembre La Cie Peretti relève la Cie Wild. 

10 novembre Convoi de 700 porteurs à Badjob, sous Ct du sous-Lieutt Berthonnaud. 

11 nov Convoi de 600 porteurs à Badjob, sous Ct du Capne Plat. 

12 nov Reconnaissance de la Cie Wild et d’une section Cie Peretti dans la plantation 
Goert. Elle ramène du mobilier. N’a vu personne. 

L’Etat-major d’Edéa prescrit une reconnaissance par Bibang sur Bog N’So, les 
Anglais venant de Wum Biagas par Bog N’So sur M’Ba-Heleck. 

13 novembre Cie Collignon en entier part sur M’Bilong avec 1 Mleuse et 4 jours vivres. 

14 novembre Un convoi vient de la Lingen sur Eseka, Cie Friry. 

15 novembre Reconnaissance Peretti près du Kil 178 a eu un partisan blessé. 
Convoi de la Lingen sous escorte Lieutt Bouron. 
Cie Collignon a eu un engagement à Bog N’So, un Tr légèrement blessé. Elle 

rentre demain matin, sans avoir occupé Bog Nso !? 
À 17 heures, les Allemands tirent de la plantation Lassen et de la forêt à l’Est 

de la plantation. Sur qui ?!? 
Envoyé 2 sections Wild au pont de la Njokob. 

16 novembre Cie Deslaurens part à 6H30 pour aller au devant de la Cie Colligon et marcher 
avec lui sur Bog N’So. 

La Cie Collignon rentre fin matinée. N’a pas rencontré la Cie Deslaurens et est 
partie sans s’être assurée si la position ennemie est évacuée. 

17 nov Retour Cie Deslaurens. Bog N’So était évacué par l’ennemi. 

18 novembre À 6H30, Ct Méchet part avec Cie Wild, Cie Berthonnaud, 1 Son Mleuse (James) 
pour prendre par derrière les Allemands occupant le cirque du kil.179 (Ordre du 
Lieutt-Colonel Faucon). 

À 14H, le détachement débouche sur des positions allemandes de seconde 
ligne ! On ramasse des domestiques, des femmes de tirailleurs allemands. Halte de 
une heure et demie sur un piton dominant toute la région puis marche sur village de 
Makondo (Manjagnies). Nous en chassons l’ennemi à 17H qui se retire sur collines 
dominant voie Decauville. Combat de 16H30 à 18H30. Les prisonniers disent qu’il y 
a là 4 Cies allemandes. 

Dans la nuit feu violent et inefficace de l’ennemi. 
Pertes : Adjudant Brunet, tué, Cie Wild, 1 Tr blessé, Cie Wild. 

19 novembre Départ 3H du matin, à travers la forêt, sans chemin frayé. Vers 7H30, l’ennemi 
commence à tirailler sur l’arrière-garde, qui, commandée par sous-lieutt Rossi inflige 
des pertes à l’ennemi, sans perdre personne. 

Vers 14H30, les Allemands se tirent les uns sur les autres au Sud de la voie 
Decauville pendant que nous cheminons au Nord de cette voie !! 

Arrivée au pont du Kil.178 à 18H, où trouvons Lt Colonel Faucon. 

20 novembre Rentrée à Eseka. 
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23 nov Départ Cie Deslaurens et Son Mlleuses James pour 4 jours à Bog N’So, pour 
protéger le flanc droit d’une colonne anglaise venant de Wum Biagas et montant 
sur Lesog’s et Ngung. 

24 nov La Cie Wild part en même temps que la colonne du Lt Colonel Faucon, pour 
aller remplacer au kil.178 la Cie Peretti qui doit marcher avec la colonne. 

Une patrouille de la Cie Tibout, couvrant le train, a eu un homme tué au Kil 165. 

26 nov Rentrée de la Cie Deslaurens qui n’a eu affaire qu’à quelques patrouilles 
allemandes qu’elles a repoussées à l’Est de Bog N’So. 

28 nov Deux sections Cie Berthonnaud et 2 sections Cie Plat sous commandement 
sous-Lieutt Berthonnaud conduisent un convoi à la colonne. 

29 nov Retour à Eseka de l’escorte ci-dessus, ramenant les blessés de la colonne. 

4 décembre La Cie Tibout (Bon N° 3), 2 sections Cie Plat, 1 Son Cie Wild, 1 mitrailleuse partent 
en escorte d’un convoi pour la colonne. 

5 décembre Retour de l’escorte (Cie Garnier, Bon N° 2 remplaçant Cie  Tibout. 

7 décembre Cie Berthonnaud part en reconnaissance pour Sende. Des embuscades entre le 
N’Jong et la voie ferrée avec détachements allemands signalés comme venant de 
Pem-Jeis et de Ngombi (rive gauche du Njong). 

9 décembre Retour de la Cie Berthonnaud. N’a rien vu. 

10 décembre Départ d’un convoi pour la colonne sous le Ct du Cne Deslaurens : 
Cne Deslaurens, Cne Py (Bon N° 4), 1 section Cie Wild. 1 mitrailleuse. 

 Année 1916 

Janvier 

11 janvier Le Capitaine Chambert prend le commandement du Bataillon n° 1. 

12 janvier Départ d’un convoi sur Mangelès (escorte : 1 peloton Cie Deslaurens). Rentré le 
15 janvier 1916. 

17 janvier Départ d’un convoi sur Mangelès (escorte : Cie Salvagnac). Rentré le 21 janvier 
1916. 

23 janvier Départ d’un convoi sur Mangelès (escorte : Cie Wild). Rentré le 27 janvier 1916. 

29 janvier Départ d’un convoi sur Mangelès (escorte : Cie Facon). 

31 janvier Départ de la Cie Deslaurens avec 1 mitrailleuse (Lt James). Reconnaissance de 
la Njong près Balégé. 

 Février 

3 février Rentrée du convoi de la Cie Facon. 

6 février Départ d’un convoi sur Mangelès (escorte : 50 fusils de la Cie Salvagnac). 

8 février Relève du poste du Km 178 : 1 section Cie Wild, par une autre section de la 
même Cie, sous le commandement du S/Lt Lovet. 

11 février Rentrée du convoi de la Cie Salvagnac (adjudant Rouleau).  
Arrivée au Km 178 de la Cie Deslaurens rentrant de reconnaissance sur 

Lolodorf. A laissé au passage du Njong à Balégé 1 section ½ sous le 
commandement du s/lieutenant Portères. 

Arrivée à Eseka du Lieutt James avec une mitrailleuse rentrant de 
reconnaissance sur Lolodorf. 
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12 février Départ d’un convoi sur Lolodorf (escorte : 1 officier, Lt Lovet, 30 fusils). 

16 février Départ d’un convoi sur Lolodorf (escorte : Capne Salvagnac, 30 fusils). 

19 février Rentrée à Eseka du convoi Lovet. 

20 février Rentrée à Eseka du convoi Salvagnac. 

22 février Départ d’un convoi sur Ebolowa (escorte : Lieutt Rossé, 2 s/off européens, 
30 fusils). 

26 février Départ d’un convoi sur Lolodorf (escorte : Lt Wild, 20 tirailleurs). 

29 février Rentrée à Eseka du convoi Wild. 

 Mars 

4 mars Départ d’un convoi de l’A.E.F via Mangelès. Escorte : s/Lt Boggs, 20 fusils. 

4 mars Arrivée à Eseka du convoi du s/Lt Rossé venant d’Ebolowa. 

7 mars Départ d’un convoi d’argent (3000F00) pour la colonne Méchet à Lolodorf 
(escorte : cal frier Voisin, 8 fusils, 3ème Cie). 

8 mars Arrivée à Eseka du convoi du s/Lieutt Boggs venant de Mangelès. 

10 mars Départ du Km 180 d’un détachement de la 1ère Cie composé de 2 sergents E et 
24 tirailleurs se rendant à Lolodorf à la disposition du Lt-Colonel Méchet. 

11 mars Arrivée à Eseka du convoi du cal frier Voisin venant de Lolodorf. 

 Avril 

1er avril Arrivée au Km 178 du détachement de la Cie Deslaurens venant de Balégé 
(S/Ltl Portères avec 1 section ½.) 

10 avril La 4ème Cie (Macé) venant des postes Sendé, Lingen, Libi, rejoint le Bataillon à 
Eseka. 

15 avril Départ des 3ème et 4ème Cies pour Duala. 
Arrivée à Eséka de la 1ère Cie (Deslaurens). 

17 avril Départ de l’E.M du Bon, de la section de mses et des 1ère, 2ème et 5ème Cies pour 
Duala. 

Arrivée du Bataillon à Duala à 16H30. 

25 avril Embarquement de la presque totalité des Tirailleurs (4 Cies) sur le "Loiret" (en 
attendant l’"Europe". 
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Etat général  

des pertes éprouvées par le Baton pendant la campagne 
 

Européens 
Officiers  S/Officiers, capx et soldats  

Tués 1 Tués 8 
Blessés 4 Blessés 10 
Morts de maladie 1 Morts des suites de leurs blessures 2 

  Morts de maladie 2 
    

Indigènes 
Officiers  S/Officiers, capx et tirailleurs  

Tués 1 Tués 79 
  Blessés 179 
  Morts des suites de leurs blessures 18 
  Morts de maladie 27 
  Disparus 10 

 
 


